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ha Revolution dans l’Illdc. «'«iropérns charges (lu commande-

, ifioui des soldats ifidiirènefl of on <I<». 
Non* empruntons nu journal la ) Vfirf Æ V . . 1* , . ; • . f . . '',l1 opérer que a défection de l’ir.M/rrff ’article etnvntil sur les uvéne-1 ln/lfl 1 ' ,1 UL 1 ,irJ'1". . t , tnec* finirait par entraîner a nomiln..nrtitB mil viennent de au passai ans „ f ‘ , , , '1 I,l,utrip.HB t noriM dans toute retendue du nnvw11 .,;81 '.'"H ,d pi,os(frl Si l’or, sVn porte ;iu E Lô-

*,k.,H.R,am;e P'1™* i*ns Mabli, daiih l’IiuJc lu eon' u-
fi«e les derniers t*%LMicineniH ,,n. ont rior, devait Mater si,, ultanS- ,
agité ce pay--. Nous engageons nos Ci»lc..Hn, c,.,i devait être dê u
VctiiursO lire ce morceau avec alien- ... , , , ....
lioti, s’il* veulent bien comprendre les jn,j 11 ia'
B»"’11'* importâmes ....... . c^.ô-dinf in,

j»V'»™w lotit I,. ,la ,, k.» “ *
wi,M, I... mlfr-wr S nn .lonülo ». j„ 'dlins le
,,e; , , jusqu'à l’Afglmnistau. Ou vit d’a-

en uses premieres des révolu-1 bord, autour de Calcutta, un fakir
iiPfi* sont ,onJourfl obscures, parce distribuer aux eipaves, qui les reec- 
qnV.'.Ii!S â0n' *»ul"Piea comme les valent avec avidité, «les espèces de 
.oiifTronces, lc<» besoins et les lenduti- petits gâteaux qu’on sut plus lard 
te» populations. Il ne faut donc être des signes de raliement. Hier,- 
pas s'étonner nVs opinions nombreuses têt, lu â février, eut lieu à Rarrakpo- 
Anises depuis deux ou irnf mois re, cantonnement situé à peu de tiis- 
pour expliquer l’origine (tes événe-. tance an nord de Calcutta, l’aflaire
ment» qui î'c passent dans l’Inde. J e des cartouches. Le papier qui leur 
•fcitt '-t, est cnclié dans chneune des servait d’enveloppe était préparé, 
.innée0 d'un passé qui déjà date de suivant les cipnyes, avec de la gmi*-- 
plus tl un siècle ; mais il est d’une se de bœuf cl dé porc. On a géné- 
/•ïidpnce complète que les chefs du râlement pensé que les plaintes Ole- 
non veulent l’ont provoqué au moyen véos à ce sujet n’étaietit qu’un pré- 

J’iine excitation hubile du sentimeni texte pour la révolte. Cette appré- 
rifiigieux. , iciatinn n’est pas exacte. Les trou-

On a cherché quels pouvaient être pes indigènes croyaient lèruiement ,i 
«ti eon-pirateurs mystérieux. La In réalité de ce grief et nous voyons 
pjupoiî des journaux anglais n’ont In mie preuve nouvelle de l’hal/deté

IMa»

pas crninl d«* désigner 1rs liasses ou 
,f§ Persons, chez lesquels prédomine 
toujours J’inlluenre du cabinet île 
Sainl-Péteisboiirg. Le roi détrôné 
j'Üiido a été ensuite accusé, et h* 
gouvorneur-j'énérnl a cru ilevoii 
faire interner dune h* fort William,

Je ceux qui nrépm dent dans l’ombre 
CHtr formidable explosion. L'armée 
r>\ composée il»* brahmatiislo*; et de 
musulmans qu’il fallait soulever du 
même coup, et la prétendue prépara- 
lit)*! du papier à eaitonelie répondait 

. _ à ce double but, car les musulmans
prè* dr Calcutta Que ce prince ait n’ont pas moins d’iiorreur pour le 
trrmpé dans In révolte, c’est un fait porc que les Hindous n’unl de véné- 
•nai ti’auiait rien que de im*s nature!, # ration pour IV.spère bovine, ut surtout 
*MW il’- olliciers qui connaissent le pour la vache, l u grand nombre 
n.oox les Indes s'accordent à attri* de cipnyes se portèrent en eonséquen* 
tticf une origine musulmane à la ce sut le eliamp de manœuvres, où, 

n*pirntion. Le Daily Xtipn le cons- la ligure presque entièrement voilée, 
;-jïait dans son mmero du Lî juillet, il s'engagèrent par serment, à mou- 
Aiaiÿ avions auparavant posé lions* rir, s’il le fallait, pour leur religion et 
..tftne in question sur ce terrain, ri à massacrer les chrétiens. 
m foule île renseignements arrivés Trois mois pointant s’écoulèrent

•*nn« <]ue rien de grave se passât dans 
. Inde. Peut-être n’avait-on voulu 
donner qu’un premier signal pour an­
noncer «pie les temps étaient proches. 
La saison des lièvres et du cho­
léra, !a saison malsaine comme

depuis en Kurope tendent a prouver 
w nous ne nous étions pas trompé.

La conspiration a été conduite avec 
-ïie prudence consommée. Ses cheù 
.nient compris qu’il fallait s’adres-

*'r à l’armée plutôt quVl la popula- ....................... ^ .............
;.on civile, privée de tout moyen etii- on l’appelle, commence dans Pin 
«ice de résistanee et incapable d’a- le an mois de mai et dure jusqu’à la 
f:y avec ensemble et d’une manière fin d’octobre. Le troupes européen- 
ïfiifuse. Si, d%ail!eur^, la révolte nés ne peuvent que difficilement ope- 

mauife.stce dan * !c* classes po- rer pendant celle moitié cle l’année, 
uuiniri's, les cipayes, étrangers au et une partie de leur contingent est 
mouvement, Tuoraient facilement retenu dans les liàpitattx. Soit lia- 
timprimée , en gagnant les régi- ‘-nrJ -.oit calcul, c • fut précisément à

l’entrée de la saison malsnine, le ! 11 

mai, qu’éclata la révolté de Meerut, 
qui détermina complètement le mou­
vement insurrectionnel.

Ce mouvement, comme on sait, ne 
s'eM encore gnères propagé que dans 
e Bengale et dans la région du nord

rents, au contraire, on tournait un- 
!t.v«jiniement contre ies ,\aidais tou­
tes :rs lorces qu’ils avaient organi- 

pour leur propre défense ; on se 
Pouvait, comme par enehantement, à 
*î tète de l’armée la mieux di«cipli-
•^eet la mieux équipée qu’on ait jn- j ___ _ ........... ...........
maii vue sur le continent asiatique ;. ouest. De graves raisons semblent
,vn devenait maître des opprovision 
-enrnts et des munitions entassés 
'hnr les places de guerre ; nux res°
j*.., f. t* ,

avoir détetminé les conspirateurs a 
placer dans ces contrées le théâtre le 

. w , leurs premières opérations. Par Pin-
^urreji tinnneières dont on pouvait dus, ils touchent à l’Afghanistan, lotit 
<wpo*er, on ajoutait celles des caisses ils n’ont rien à craindre, <*! qui peut 

Naires (les différents corps de trou- créer de nouveaux embarras à i’An- 
f-1 ; on luisait main basse en même gleterre, cm, de l'Asie centrale, il ne 

^llr une multitude d'ollieiers peut en réalité sortir que du niai nom

cette puissance ; ils sont parfaitement 
; coined* du côté du nord, et les ren­
forts expédiés d’Europe ne peuvent 

■ venir prendre part â la lutte qu’avi 
d’extrêmes difficultés et un temp 
considérable. Les contingents an­
glais sont, en outre, peu nombreux 
dans les provinces du nnrd-oncM, et 
il en e>t de même au Bengale, l'n 
effet, un rapport du gouverneur-géné­
ral, cm date du !!) mars, nous apprend 
qtie, dans cette présidence, les soldats 
anglais sont par rapport aux soldats 
de l’armée indigène, comme 1 est à 
;M 2|3, tandis que, (Sans la présiden- 

jee de Madras' il sont comme 1 est à 
lb* 2|î>, éf5 dans celle de Bombav, 

j comme I est a il 2p5. Ajoutons que 
les musulmans sont plus nombreux 
dans le nord de l’Inde que dans les 
provinces méridionales’, et qu’il* 
fondent toutes leurs espéraces sur la 
restauration de l’empire de Delhi, 

•dont le rétablissement a en liett im­
médiatement après !e soulèvement 
des régiments cipnyes à Meerut.

L’insurrection a marché de l’est- 
sud-est à |’oue<t-nord*ouest, si l’on 
vent en ehercîter le point de départ 
à C'aleutta. Il est plus exact de N* 
placer à Delhi «l’oit la révolte a ray­
onné à l’ouest jusqu'à Pcshawer, qui 
est à proprement paler une ville de 
l’Afghanistan, à Test et an sud-est, 
jnetpie dans le Bengale inférieur, et 
ut md jusqu'à la vallée de la Xer- 

boudda, alllucnt du î'olfe de Cam- 
iiaye (pTelle a même franchi en se 
portant, mais sans résultats, à *100 
milles au-delà, jusqu’à Hyderabad, 
eapithle des Etats du Nizam.

Après avoii éclaté à Meerut, !e 1(1 
mai, la révolte était le IL à Delhi, 
of le 12. a l'irotupour. Le 11, elle 
atteignait lVshawer et le fort de 
Murdan, où ie colonel Spottiswoodc 
se brilla la cervelle de désespoir. 
Lahore, la grande station de Meean- 
Mecr près de cette ville, Lodianna, 
Hansi, Hissar, Mouitun, s’agitèrent 
tour à tour, tandis qu’un vaste soulè­
vement avait lieu dans le j avs des 
Hadjpoutes, qui passent pour les plus 
brnves des Hindous. 'Telle a été la 
marche de l’insurrection au nord- 
ouest et à l’ouest. Si nous nous nous 
tournons vers le sud, nous la voyons 
à Multra, à Burtorolee, à Alighnr, à 
Kvr : elle menace \gra, dont il faut 
désarmer les régiments, oî se propa­
ge à Xiissernbnd, près d’Adjmir, à 
Neemuch, à Indore,:*! Mliow, à Nag- 
pore, à liwâlior, et jusque dans 
le Nizam, où elle échoue d’abord à 
Auiengniiad et ensuite à Hyderabad. 
Elle pénètre même jusqu’à Barodn, 
dans la (îuzerale, à peu de distance 
de a côte. A l’est-siui-est elle des­
cend le bassin fin Ci ange, lutte à Ba- 
rillev, à Slt'ih-Djilianpore, à t' iwnpo- 
re. à Bilhore, à Kêrouklmhad, à Fysa- 
bad et à Lucknow Laknau), capitale 
de l’Onde. La province fertile du 
Doab, entre la Djnmma le (Linge,
celle d’Allahabnd et le royaume

»

(TOude sont en proie aux agitations 
1rs plus violentes. Le royaume 
(TOude devient Mirtout tin immense 
foyer d'insurrection. Là, un homme 
d’une rare habilité, doué d’une éton­
nante énergie, tenait tète à la révolte. 
L'Angleterre n’oubiira pas sir Henry

Lawrence : mais ce brave n'avait 
sous ses ordres qu’une poignée 
d’hommes ; il a su conserver la ville 
populeuse de Lucnow, deux ou trois! 
loin soulevée; il ne pouvait rien 
contre la masse décharnée sur toute 

|la surlace du pays, cl il a péri vie.ti-l 
me de son dévouement et «Je son de­
voir. |

Lu autre officier non moins distin­
gue, le colonel Neill, déployait en 
meme temps toutes .-es ses ressources 
à 128 milles ail sud de Lucknow, à 

, 391 au sud-est de Delhi et à -HKi au 
nord-ouest de Calcutta. Il agissait 
de conserver la ville importante 
(J’Allahabad, ef il avait réussi jus- 

jquiiiix dermer(*s nouvelles. Située 
au continent du (Linge et de la Djam- 
ma, Allahabad est maintenant le 
point extrême des communications 
régulières entre la cote et les provin-, 
ces insurgées. Au-delà, au nord 
comme a l’est, .es communications 
sont ou précaires ou tout à fait inter­
ceptées. I..es bateaux à vapeur 
transportent en ving cinq jours, jus­
qu'à Allahabad, des hommes et des 
munitions, et opèrent leur retour en 
six jours dan* les grandes eaux et en 
quinze à l’époque de la sécheresse, j 
(.-elle ville est par conséquent, le-ii- 
née a jouer un grand rû!e dans la 
répression de la révolte.

A environ 7Ù milles au sud d'Alla­
habad, > élevé, sa y le («ange, une vil­
le presque au$L populeuse que Paris. 
(' r«i Henarès, le Boute des Hindous, 
dont le pèlerinage attire une foule 
prodigieuse. Les brahmans try oc­
cupent p is moins de fS,O0ü maisons, 
et çette cité trois fois sainte n’ap­
partient a la terre qu’en apparence, 
puisqu'il est bien eom taté qu’elle re- 
|)o$c sur hi pointe du trident de Siva. 
Tout Hind ni qui a le bonheur d’y mou­
rir après avoir fait dans le Gange les 
ablutions convenable - est exempt des 
transmigrations, et son âme s’envole 
tout droit au ciel d’indra ; car à pei­
ne s’est-olle dégagée de sa terrestre 
enveloppe que les taureaux* sacres,

! errants dans la ville, emportent tout 
1rs péchés à la pointe de leur cornes. 
C’est assez dire que Benarès o-t le
grand foyer de la superstition hindoue.
• • •

Ses habitants, en proie à une perpé­
tuelle exaltation religieuse, sont re­
mnant* et in loeiles. On devait donc 
s'attendre à un mouvement de leur 
part des nue L*< *-L•»ves auraient* * é w
donné le signal. Les cipayes le don­
nèrent ; mais les Anglais, avec six 
canons, écrasèrent bientôt la révolte, 
et élevant de nouvelles potences tun­
nies chacune de trois cordes, lancè­
rent dans l'éternité, pour ernplover 
l’expression .’un témoin ocenlaire, 
tant de séditieux tombés entre leur? 
mains que la population, terrifiée, 
n’osa plus remuer. Des appréhen­
sions n’avaient p i-été moins grandes 
à Calcutta. Pendant longtemps on 
craignit dans cette vil b* un massacre 
général (ies chrétiens ; ies ci naves 
furent désarmés ; tnais on tremblait 
encore, et les Européens à deux re­
prises cherchèrent un refuge sur les 
vaisseaux mouillés dans le Gange.

I no foule d’autres points ont été 
agités par la révolte. Nous n'avons 
voulu ici qu’en faire connaître le dé­

veloppement dans toutes les diree- ! 
lions. Les régiments se sont partout 
soulevé? depuis TIndus jusqu'au sud 
du Bengale, et les habitants des vil­
les où les musulman» étaient en grand | 
nombre. Des actes d'atroce ven­
geance ont été commis par les insur­
gés ; les Anglais ont usé de représail­
les ; ils n’écorchent pas leurs prison 
uiers comme le font les cipayes, mais 
ils les entassent devant la gueule des 
canons et tirent sur eux à mitraille. 
Nous craignons fort que ces cruautés 
ne produisent pas l’elfel salutaire 
qu’on en attend. Tout indigène qui 
tombe sous louis coups est regardé 
comme un martyr, et il sulfil de se 
rappeler les incroyables macérations
des fakirs, les noyades dans le Gange,* « ^ * 
les sa ni ou stitlées, les sacrifices vo­
lontaires des dévots à Djngrenat, pour 
savoir qu'il n’existe pas au mon Je une 
race plus prodigue de vie que celle 
des Hindous.

L’insurrection n’a pas encore sé­
rieusement entamé les présidences
de Madras et de Bombay ; mais ses

• *

agent*, qui sont tous des personnages 
revêtus d’un caractère religieux, 
s'efforcent d’y soulever les régiments 
(»t le? populations. Les tentatives 
faites à Barorla, à Anrengabad et à 
Hyderabad ont échoué : il est fort à 
craindre pourtant que le Nizam et 
quelques autres contrées, si dure­
ment traitées par les Anglais, 
ne lèvent à leur tour l’étendard de 
lu révolte. Si les vastes présiden­
ces de Madras et de Bombay res 
taient immobiles au bruit de la gran­
de lutte (pii a lieu dans le Nord, on 
pourrait regarder celte attitude com­
me un des événements les plus extra­
ordinaire* qui se soient jamais pas­
sés dans l'Inde, et un tel fait permet - 
trait à la Grande Bretairnc une con­
fiance pour ainsi dire illuminé dan* 
i’a venir.

Quand on se représente les Anglais, 
au nombre de q;.ei pies tuiliers, isolés 
par petits détachements au milieu de 
la plaine immense qui sert de théâtre 
à l’insurrection, et environnés de 

allons ennemies ou indifféren­
tes, on ne saurait se défendre d’une 
admiration profonde pour le courage 
dont ils ont fait preuve. Les cipayes 
n* »nî pas été seuls leurs ennemies : 
la maladie ies a décimés ; ils ont eu 
à supporter une chaleur telle qu’on 
n'en avait pas vu dans i’ludc depuis 
plus de trente ans. Mais la saison 
malsaine touche à sa fin. Avec le 
mois d’octobre commence clans l’Inde 
une saison éminemment jiropice aux 
Européens, et dont l’arrivée coïnci­
dera avec celle des grands renions 
envoyés d'Angleterre. L* général 
sir Colin Campbell ne manquera pas 
d’en profiter pour déployer toutes ses 
forces contre ies insurgés. La re­
bellion sera probablement vaincue, 
mais il restera la question des finan­
ces. .

it

Vendredi. üOctohie ISTit.

J/ES FLEURS ET LES FRUITS
A l’exI'OSITION provinciale.

sJIjf* X’oubiiez-nîis que le 4me 
versement d’rvK piastre par ac­
tion de la Société rie Construc­
tion de St. Hvacitithe, devra sew
(aire lundi, le 5 Octobre pro­
chain.

APPRECIATION'S F.T REMARQUES u’u.VE
BEI ELE. •w .

A Mr. le Rédacteur du Courrier (U 
St. Hyacinthe sur Yatuabka,

(suite.)

Si la lèçirclé n’était pas l’on do 
mes attribut» physiques et si je n’é­
tais pas pardonnable d’avoir obéi à 
mes instincts en allant d’un sujet à 
l’autre, suivant mon caprice et sans 
méthode, je regretterais, monsieur 
i éditeur, d’avoir clos la première par­
tie de ma lettre sans dire un tnot de* 
ligues mûries en plein air et dont l’as­
pect était ma foi fort séduisant.—Ce» 
Iruits aussi sont compagnons du rai­
sin et de la pèche dans ies climats 
chauds, et l’olivier fait quatuor avec 
eux La présence au concours de 
Montréal d’un vase rempli de figues 
mûries en plein air—et bien mûries— 
vient corroborer la possibilité du ré­
sultat que j’ai fait entrevoir pour le 
raisin ; car, le figuier est bien plus dé­
licat que la vigne dont il partage 
toutes les vicissitudes. Si donc, cri 
peut ivoir Je- i;gues ici, assurément 
on ; eut y multiplier considérable­
ment le raisin d’espalier ou Je treille 
en choisissant de bonnes expositions.

Cette omission étant reparée, arri­
vons aux fruits à pépins et aux pru­
nes, les seuls qui nous restent encore 
a examiner.

C'est clans la section des pommer, 
que le Canada a vraiment étalé lu- 
xueuocmt . i «a supériorité pr:
grès.—Nous voudrions pouvoir cite: 
toutes les espèces et toutes les varie 
tés exposées, mais notre fugace mé­
moire n’a pu ies retenir. — Nommons 
à l’aventure et sans classement les 
suivantes : — Souveraines, — Nez rie 
mouton,—Sans pareilles, — Calville, 
ronge et gri>. — Empereur Alexandre, 
—Rainette sollrnnée,—Permaine d’été, 
—Amérique,—Pleins paniers,—Van- 
de-Laire, — Gagé vert, —BJancher,— 
üdui> oiancs,— ûrevoorts pourprées,— 
Pommes-pêches, — Pommes d’or,— 
Codlen cl’Iilande, — Précoces,—Citri­
ne»,— Belles de Montréal.—Rainettes 
du Canada,—Juliien,— Douceur des
dames, —Gloire du monde.—Fraises

• »

d’été, etc., etc.
Pourquoi n'y avait-il là que des 

pommes a couteau et point de pom­
me» a ciure? Le» fondateurs dit 
pays y ont apporté les unes et ies au­
tres et si leurs descendants ont pro­
gressé en multipliant les qualités et 
les variétés des premières, ils ont 
dégénéré en cessant de cultiver et 
d utiliser ies autres. — Permetlez-moi, 
M. l’éditeur, une digression à ce pro­
pos ; car on ne v*a pas. je le présume 
voir une exhibition pour !c seul plai­
sir de la voir ; on v va et on doit v• m
uller pour constater ce que peut le 
pays et ce qu'il a fait, sans doute,

FEUILLETON
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LEGfîNDE DU POTOMAC.

>ar Mine MARY (', Y Alitât AN.

I raduit de l’AngUif pai

felix vogeli.

CHAPITRE VIII.
'^na H adley étnit assise dans In inni- 
1 Kt (Né ftthilessuK du ravin. C’était sa 
te»tc f-ivnrtte,—vin Rentier conduirait <l> 
^tentent de la porte vitrée qui donnait 

i üang *on union ordinaire, à cette c har 
^ Wkitfounctte. Là, elle avait fait 
^ * une ptftii» initie pour *e« livre* et

M| et «•'.!»• avait diticè liai* —
^Hurlcltuillag, v.vf dont ’a m; ■ n
^ vft f,v% niljMirée, tin : u. jy, fi pi >
» ,l'» M' *î • >anl îm(j> v .j. -

1 Vie. 'avi.saii 3ft -,«« ,

•e.> (lotus et son odorat par ta deVicatcsse 
de :cs jiarfumi. Kilo pa»sai! la pUiLoun* 
heures ù lire et .« travailler, bercée par de 
riantes pensées et par ic doux murmure 
du ruisseau roulant sur son 'it de cailloux 
tout au fond du ravin vert.

Quand Anna :c tendit cette après diner
vers cette maquille rctiaite, elle y emporta
avec elle, pour lui tenir compagnie, un livre
oinusant. Kilo avait hérité de sa mère un
grand amour pour la lecture. Son esprit avau
été peu formé et peu cultivé par l’éducation:
l’obscurité dans laquelle Vêtaient écoulée*

' premières années et h'n travaux auxquels
I elle avait dû ne livrer de bonne heure
avaient laissés une £imulc lai une dans aon

i instruction, et elio était ainsi amenée a *
'.chercher duns les lectures un moyen de 
combler ces vides plutôt qu’une simple dis­
traction, tiiiiM quo cela avait eu lieu pour 

Un mère. C’était un livre do voyages 
que lisait Anna dans ce moment ; et elle 
qui avait à peine été a quelques titilles 
de Fit demeure et qui ne connaissait il’an­
tre** jh.vMiges que roux qui l’euv roatt dent,

Is'intéressait profondément aux vivante- 
descriptions qui déroulaient à >e* regiuL 
,|t.s cl des habitude** *•! diilerent» »ii*
dens |»mprf*.

tandis qu'une voix haute répétait continuel- Vovi z. contintn-l-dle, no soat-e’Ics pas | 
lenient -un nom. magnifique* ce* noires masses de ullages si

Anna était à la foi> par nature ot pat sombres et si grandes ? Voyez comme ie 
liidntudc, aficctucu.-c et pensive, aussi quand vent les pousse devant lui, it voyez ie?
l’extérieur burlesque et il niaise figure de éclairs jai! ir sous leurs plis sombres...........
son cousin Henry se montrèrent nu milieu Et voyez encore, l'éclair a frappé le vieil 
«les pampre»; de vigne sauvage qui enca- ubre de la colline, i' est paiiagè en deux 
draientia porte de son réduit, elle le regaida depuis l’extrémité de ses bronches jtuqu’A 
avec un sourire (pii épanouit l’àme de ses racines ! Quelle èn rgique puissance, 
l’importun viLienr. Henry ; et toujours, invisible à nos regards,

Anna, lui «lit Henry, je vous ai cherchée N est-ce pas sublime ! Et u’éprouvcz-vou* 
par toute La maison, bien que j'eusse du me pns. vous aussi, du plaisir a voir cette: 
douter que vmi> étiez ici. guerre majestueuse «les éléments ?

—Que désirez-vntis. Henry ? répondit sa j —Non vraiment, Anna, répliqua Henry,
cousine, puis-je vous être bonne à quelque je fus toujours craintif en présence d'un 
cho.-e ! orage. Je me rappelle jiip ma mère avait

—Non, mais ne voyez-vous pas qu’un ora- ; l’habitude de t’enfermer aver moi pendant 
gc >’approrhe. Voyez comme le vent tour- orage* et qu’elle se lamentait et pleurait 
mente les feuilles rie votre livre et voyez jusqu’à ce qu'il- cessassent. Et pu!**, ne 
comme les arbres s’inclinent sous ses coups, voit* souvenez-vous pas que ce fut juste— 
Et tenez... .voici le premier roup de ton- ment pendant un orage semblable que mou* 
lierre ! rentrons Anna, n'ùtes vous point riit notre gvnnd’pèrr, et que mon père tra- 
eirioyee. versait le fleuve cette nuit là, alors que

— Effrayée ! non. Comment pouvez-: tous ceux qui l’avaient vu paitir disaient
vou- penser ee!n mon cousin, vous qui mi-
vcz c«un'»i v; j'ai de plaisir .. content 1er

qu’il ne reviendrait pas vivant?
Henry, je me souviens très bien

u.t ce*
,1:» \ u

mot • i r *

;\ u*?*!, put v

un orag • ! \ ‘Vcz, ejuuta t el t t et • ■ !i j# (, u t*rtr;hh* nt»e, rt nn mère mVn a

. Mai . IL v. 
i n ne terreur ►'eru-

... (*
i ii'• «.i O

1*1. if
un ,î.. I \ CiU VVlkN

II! ;t . ti'I df

t ('(Cntriii' et ce- tong *
;. *t u> *u » e. se u. ».'’i. .i

(J* ( 1 ! 11 % s. fi. lî'»,. | >
\

; -t ce (|no mon
* r.\ i t v (L: • t fi*»- trn-

« • * le f:Mîv«- «• t LjVLr- tr.jdt, j; L c.

! U 0:* iiV.T.l •iif f o • !cr ie 'elc % diat • î

La pâle figure d'Henry devint plu» pÜC 
encore, et il répondit :

—Oui. f» sont partis et s'ils retraversent 
ce so:r, i s seront en danger, car j’entends 
nettement le murmure du tîeuve. Oh ! 
Anna, continua.t-il sur un ton de pitié, ils 
>eiont noyés,—que faut-il que je di­
te.*» moi ce qu’il faut que je fasse !

Et ce jrranJ et fort jeune homme interro­
geait du regard ie visage ce sa petite cou 
sine, comme s'il eut voulu y puiser ie cou 
iag“ et la force d'esprit nécessaire pour le 
guider dans une circonstance a la hauteur 
de laquelle il se.v.ait inst naïvement qu’t 
n’était pas place.

Anna demeura un moment tans répon­
dre ; elle était peinée «ie voir que son cou 
idn, qui aurait dû èue son protecteur et ton 
guide dans tous les eau imprévue, était 
force, dan* son impuissance, de lui deman­
der des conseils ; et puis, savait-elle bien 
co qu'il y avait a faire î

— Peut-être dit-die enfin, n« reviendront- 
t’y tuas ce soir.—Je suppose qu’ils n’essaye— 
lont pas Je traverser ie fleuve tant que l’o- 
inge durera. V a-t-il quel«)ue lies» gne 
pressée qui les rappefe au logis ? ajoute.t- 
e te.

— . ■* ' r »■* 1 *s •*» «*• • f-d****
t*r «L* q oUjne ch«*.n* *.u .

devoir être (ait demain mann de* très liillll|( 
heure, mai.-* je ne peux pa% \mu» dire quoi. 

n ?•*. tout auuo moment, l’air intrigue
•• ;L -r- on prononçant cct (iernivr^

tnr-ti aurait amené un franc t*ciat de rirt? 
sur les lèvre» u’Anna ; niais dan» ce mo­
ment i! vint au contraire ajouter ù ses in­
quiétudes. Il lui indiquait que c’était à 
elle seule, qu'incombait dorénavant !e soin 
de tout Jiriger dan» cotte occurence.

Elle avait cesse de s’occuper des progrès 
de l’orage depuis que sou anxielô était éveil* 
iee, mais en ce moment quelques grosses 
gouttes de pluie tombaient de feuilles en
feuilles et quelques unes vinre« t mouiller 
son visage, et lut rappeler ainsi qu’tl était 
nécessaire de chercher un abri.—Saisissant 
le bras de Henry; elle courut ispideroenl 
vers la maison ot il.s en avaient à peine at­
teint le teuil que îa p’uie commença à tom. 
ber par lorrei-t-, mêlant ion bruit saccadé 
aux sourds grondement* du tonnerre, aux 
mugissements du vent, et formant ûinsi avec 
eux une effroyable combinaison de sons.

Les Jeux cousins se tegardèrent nvec 
découragement, mais Anna sentit qu’elle 
devait songer à quelque chose à quoi Hen­
ry ne pouvait évidemment pas penser.

Cou.-in, !ur dit—e de, dès que la violence 
«ie l’orage sera passée, ne l’eriez«vou» )*» 
hier» d’emmener un homme avec vous et «le 
denrendie t«u debau adère I S’il# ont es­
saye de traverser, vous pourrez leur être 
«le que!qu’«»ti!ité et peut être pourrez von* 
voir -i leur canot e>t **nr le fleuve.

Her y <aLil nver eim» c**- ü f”t •
* o '• 4\r- ! •»'*, • iî f t t:i.

* > .« » •* ('ll •• ,»»•«■ \tr

i:)^l*«lltOu **(*«. «ir/; *. 0 *
fut possible il m> dirigea vers le drbi 
milite et Anna dcnicu a tevfcj

La *utU au jxGïhitn nwncràt
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r> f* IE C0UER1EJI DE SAIMÏ-HŸACINTHE.
Ém

ment pour Ini indique 
«on et d'après ne un 
quM peut cl-ce qu’il

(WW WSÏTitîtflP- ‘dr'fr.nnd.ih*? ' r.ruisr pour Tfrï dormer* c I ï cv'les serfs', aussi bien que les sei* sonné sous l’accusation do bigamie. j le Bengale et enfuis vers la riviere j consçno ! •. • • Tu nous ruino
ter par comparai- abondamtnent l’un et. l'autre :—quel*|gnours, en créant les assvm/décs, ou .1. J. Gruwlord, le,.barbier nègre, a Roane, poursuivis par le général I ont u eoup mu» itlée siiblj-^J
’il a déjà fait, ce que* c hamps de sarrnxin non loin d*iconciles, en établissant dans son sein ; é‘é venvoyé de l’accusation de viol, Lloyd à la téîc- du 10e regiment, ils j ne le cerveau de noire Barn*
’II doit faire en- son habitation ; dans ?on jardin quel-J; le principe d’élection, en e’jnferpo- ; mais convaincu d’assaut avec intén-i ont perdus 50U hommes*—Le Hun* carre Four. Ul,l de

général Nicholson aurait battu les re- El la foule de se presse!1 a11*11,
? a c*.. il.... i* __ I ivinr u.Or .a. 1 . 1 11

devoir île conscience que d’exposer gnes font le reste. pas comprendre ta* mot de déniocra- ducs :
maintenant les observation'’ soi vante.-. SI nous avions obt» nn les honneurs {//<;, m pourquoi cherchez Vous à en Win. Chnmpman, pour vof d’une belles à Sealkat, le 16 juillet.— Les pour voir cette tête eiiuiint»||,,

Je hais l’ivrognerie et l’usage im- de l’admission, M. Joseph Tru<lftuii,f ehnugrr la signification ?—Oubliez paire de bottes, un mois d’arrêt en 1 généraux N iel et Havelock ont opéré trieide. Pendant ce tcinn* „.Cl îfu*
nn pri 

‘ pour

r'*,v ................... .. "'"im i:r H‘rnp$ n
ison eoinuume. Ayiiner Kmerson, leur jonction le 23 juillet, et marchent j ge ouverture, faite aype un ins/0 ^ar*
>ur vol d'une Vaché un an de péoi-’sur ICndcnow—A Inlealpore, le 31c tranchant au col du malhenro^.^6^^

- ... o\ (»
°<l

it

modéré tic* toutes les boissons fenuen- (le ( harnbly, aurait sans doute* exposé/ vous doue que vous vivez sons
* tées, omis jo sais trop de psychologie, f qoelques-imcsISdes 150 ruches qu’ilf gouvernement démocratique ? t .................
(l’histoire natuielle, de médecine et possède et qui doivent lui donner Si vous baissez l'injustice, et si tenlier. Le orges Wood pour coups | d’infanterie indigène, le-lOe et le 3e , marquait la place de la tète il^v V1

•du tout oo que vous voudrez qu’il cette année 2500 livres de miel et de 1 vous désirez que tons les hommes et blessures, un ancle travail forcé j do cavalerie irrégulière, sous le et le public do s’extasier dev'0^
faut savoir pour traiter cette question la cire à {’avenant. Il mirait eu sans |soient égaux devant !a loi, vous rYer'dans la prison commune. John Ken- commandement d’otiieiers indigènes voracité do l'animal ! 11,11 •
que je ne veux aujourd'hui quVHleur doute aussi des imitateurs et je n’nu- j dvmovrafes ! Inedy pour m firme offense, mémo pu- seulement, ont attaqué et dispersé les;
d’un eoup d’aile et sans bourdonner rais pas été forcée de prendre la plu* i Si vous voulez que les lois soient nition, J. J. (»ra\vforci pour assault,| insurgés le 7 août»—Le général
‘longtemps ; pour ne pas reconnaître me pour nous plaindre.—Qui sait, je faites dans l’intérêt de tous, et qu’au trois années do pénitentier. Woodboru était malade à Cohumhy. •
•avec tous les observateurs, et procla- serais peut-être en liesse avec mes seigneur n’aie pas le droit de tuer un J La cour s’est ajournée. —Le colonel Howard s'est rendu àj Onoci-nt kt Pii.ci.rk d’H •
mer avec tons les hommes sages, qu’il compagnes A l’occasion du prix (pie vilain, en jetant sur sa fosse cinq sous —N ihow l’ata.— lTn complot a été dé* Le tfiitlVt aux mmêde ,P,in,^ f‘T‘VAV*^
faul à l'homme une autre boisson que nous aurions remporté! Eh! Eh! pnrisis, vous Mrs démocrates ! , ............ # ! couvert à Remircs.— \gra est tombé 1 peu» vas Je res îen\* pu,1,1,1

NOTICES SPECIALES

. 4 tons les Européens habitant Cî;nvn* l**s blessure*, \?H nivêr*— T,0f,,,
!,n “ U, { i porc ont péri dans un massacre qu’a mcms **’ I eiieminlissement a.». ,M|'*

i « ji i . ) « « * ill , i i »% M«t A ft.LiI I * A V A l h IS • • lili • % 0 i# |-\ ..Vi,, % « • âl ’ —1 eau pure. cela n est pas du tout improbable rt Si vous voulez (pie le gouverne- , , , , • > . ... , * * . aux mains des révoltes.— Presque n en a pm hesnm J nuirr^ r *
Il u est pas besoin u être une fine 1 c est ce qui tanne.— tenez, M. I Ldi* ; ment procède du peuple par le vote ;>|| 'C\\nc homn e a - int ! i tenu* 10118 *eÿ Européens habitant G;nvn* u ihjh-v i.n •

mouche pour rappeler dans ce travail,I tour, n’en parlons pins, je prendrais ’de tous les citoyens, vjus dies dfmo- 'Vi » .U *'/,|îl,ni< ]? *tl 1J pore ont péri dans un massacre qu’a
léger par la forme et sérieux par le : ht mouche si je continuais. Laissez ! vraies r * C { un K( n ^ maI 1 ( 1 j* | ft,j| juive Nena Sahib. Sir Colin
fond, nue sous toutes les lattitudes, moi vous remercier pour I hospitalité I Si vous trouvez ridicnle que pour . , ... 0 , , J , . , , Campbel a pris le commandement
dans tous les climats, les hommes de que vous avez bien voulu m’accorder une querelle particulière entre deux t . , 1 general do l annee des Indes.—Les. . . . . .. i* . r lecoi nies. :i i i'Vimmi inn «U1 ses son-. • _ . . ...

l"nfiriW|

, .% c- IIW.U4IIV.T vn. que v ou s uviv. oicu vouiu i n accoruvr une que 
toutes les nuances et de toutes les ni* j et recevez aussi mes affectueuses sa- j roi 
ces se sont appropriés des boissons au- lutations.

rvi: AHKiî.ur.
1er octob ro 1857,

très que Vomie pure des fontaine*. Le 
hypocrites prédicateurs de l’absti-i 
nonce eux-mèmes, ne jiroscrivent pas 
4e thé et préconisent le café, répon­
dant, ces deux boissons ont eu, elles 
aussi, leurs mauvais jours ; la chaire
sacrée n tonné contre elles, ithp.,,. articles par ces mots: “Nous en ex- Si vous désirez l’abolition de
héla ‘ "

Il IJ * i Uirnit p.l 11 IL il lit II unir III ||.\ M% P .. . ,... : ,, i . _ . yçill (tli m; * *« • » Il m..'. i . , i,. 1 • . . . . . i elegantes, a 1 exception de scs sou-j^ . . . . . 4 . , . le-. t»uré\
rot-, on nno simple plamatme <!«;,ier; ui déni)(.lilMu Ul) i<mg ns:igl..: ('1 “,i: r.'g.ment*. revoin-s «; perilj,ieil.,s
I un ,1 eux, It-.irs pmiple. ...tent «1)1,• Anssi (i-,s i(. It.tltU.main (!t. *fn arrive ! t-awnporo mennçaienl Kemues, ,loi„ 0I|

(le s entregorger, ro„s des clemo- SR ôfl.nli; c!lez lin (le, nor«lonni. r. j ' ’■ r*^"nt>rV Oj? cavaK-r.c irregu-, regar(l,z ave
cra'r* ! . , , , , les mieux admlamles ,1e la me Nuire ! 1,èr<*> T\' V''1 rcVolK' cn môme liMups, |lvro

MIDI iiifailliblemeiK i<iiérU,,l|»3!rVJ0,,,,,,rri 
et !es douteurs d’eiuroiHoc, !,.* m ‘,r‘P,p|n,i

I.es et -I" l'.ie .lnparaiHiPnt avep'ïj!^ 
,s ■ 'es. I ur i-vM.-r ,,L.S . K-

■ ; perntetett.es ,1e ..... ..............l-eneux re„W. 
N' pourvoir sur !.. m

Toujours la Calomnie,
Xcus terminions un de nos derniers démocrates !

Si vous rèeez la plus grtncle «im- ,)am0 ct s>'v commande une tnasnili 
me possible de bien être materiel eî
intellectuel pour le peuple, rous étn

• j".lion à l’éiiagej, '
a assassiné son commandant le ma- way AV.e York and ^ollo

...........' * • * * 71 (K? ï(t»i{

1‘ «’Ht «h,

« ! elles ont triomphé de leurs per- ceptons bien entendu celui (le (Ira* peine de mort, la cessation des guer* 
sécutenrs et restent pour attester une peau) de ces quelques énergumènes rcs, l(% développement de l’industrie, 
fois de plu*4, si besoin était, !a nêces* rj n i comme les birufs ont horreur du alors MM. vous été* des démocrates. 
site où est I homme de s’abreuver rouge et qui oublient qu’en science j Et vous le savez bien !. ..Jetez donc 
d’autre chose (pie du cristal de l’onde, héraldique le rouge est la couleur de • masque, et dites franclternent ce 

Pourquoi dans ce cas, ne pas en-!|a royauté, ct que c’est eux fjui jadisUjui vo is gène dans les institutions 
cou rager dans ce pays la culture de ont jeté par ironie un manteau de démocratiques, sans parler des deiuo* 
In pomme à cidre ct la fabrication pourpre sur les épaules de la déino- erntes.
du cet agréable et sain breuvage,— cratie, quand ils ont voulu la cruci* Nous vois . vons dit qtt * ce sang que 
de ce vin de pomme? Croit-on que fi»r. ” j vous vous obstinez à voir sur le (Ira-

CS <],„• paire de hottes. -Surtout, di.-iln n‘x l,as,trm*^ ' l*a< ............... ..
après être convenu do prix, nuuLi.cz, «raC0 (It*!atî! 0< rebelles.---U* .'Le, en tenant l;i fet.ille a a InutiC,,.. 0( 

. ! pas tjue je pars après demain, mer- '■'!<« tnd,gene du Bengale, qui a- ; eon irrl..çoi,-.
! ‘ credi. à quatre heures et qu'il me lautitv<“! ‘;!‘\",sar"^ *?*} ,nu,m« à N ea°i — -
ir* t...-» . . • * .e .*>0 juillet. ouioier commandant, B su* Urtinri.*#» <«.........mes bottes à trois heures et demi pré* . „ . . . ,

ci-'es. —l.c marchand l’assure ,ie son! "!^'r sl'7'c'';- «->te vteuttie de nette
recolle.--Ou dit que Açna Salubscst

«‘ir^-tl«'rln,.jnill)m.wlll ,
de 1 Mort. Lo'umn.i i: ... .

suicidé.
Les forces du général Havelock

exactitude cl le jeune gentleman Irj 
(|ui:*e pour aller chez un .autre cor*;
donnit-r, également bien connu, faire ; , . , . ,, .. .
une commande exactement pareille ^sl.nees » preiUtre (.awnpore, ont lait
à la première.—*Je pars mercredi soir! 126 mi,lrs fAtia tfj^nrf», ot engagé 
à «heures, dit-il à ce nouveau four- T1'"') combats avec Nena-Snlub, et

du Cot.jirtS des Ktais ■ C,,H 
lie Vfr :• nt.

'* ‘ hingtOM. le ! t j;

M,t niein(ire
l,ü,|r rjlui

( 4 *1 »Au Dr.
I)ans votre no:e .h*

15. lî,
P<iv. lfijj**w».

'<«

si les habitants du Canada pouvaient | (Jette phrase n'a pu trouver grâce jpeau de |n démocratie est sorti 
a chacun de leurs repas, ou seulement | d(; MM. de la Patrie, qui non* t rn i - fraies que vous lui avez faites, et v 
une fois par jour, ajoutera leur ordi* u»nt de blasphémateur, et pr fitenî nous demandez quand ? 
îmire un grand ver:e de cidre, i s son- de l'occasion pour calomnier encore : (J’e-i pendant tous e *s siècles
géraient comme ils le font nu n, n \ 
whiskey, au brandy freinte qu’ils 
consomment aujourd'hui clandestine­
ment ou ouvertement ? N’aban lotin»»*

» t
• • « r • i î 1 ; - * iîre- st r !e d(»s l(* peuple a été esclave ou serf, t dl-

nisseur, n'oubliez pas que si vous nej ?
‘1 1 me livrez pas mes bottes à IJ heures des j i . .•au [dus tard, elles vous resteront pour

compte.
Et le g ntlcman regagna son A tei. 

Le mercredi suivant à 3 heures, le 
premier cordonnier arrive avec les 
Lottes qu'on lui avait commandée?
Le jeune homme ét t i t étendu sur nt:

ou?

:ni

les crimes commis en son no n par fab'e et corveu!)!*' <} merci, c'es: an jour 
([tielques hommes dont nous avons ! d’hui encore, à chaque guerre, a chu*

. # toujours blâmé les actes. Vous sa- jqtu' oppression, A chaque crime ré- ' .- . .r t ..
raient-ils pas ces poisons dans i» vez pourtant bien MM.que la dé a ocr à- sultat^fél’ignorance ou dé l’injustice. *. . % .
queis entre la strychnine entr autres tic, ce n'es! ni J“in Lebon, ni Carrier i—C'est à chacune de vos calomnies! :1 ' , 1 *ï ‘ “ . ],i‘ *r' *
(Implies dnn^prm-siMi iwmr P.wnrrn ,i„ . . ’ “ ’ pied droif, qui entr** laciieinent.(ironies ming( n usi s, pour 1 usn^i du pas plus que la royauté n est Néron —;r»Mn» i ;, ;t
jus de pomme ? et, si quelques actes ou 'Tibère Henri III ou louis XV i v * * • .. . 1 01 •s,*lL 1,*I*|L 1 l,*a tien.
d ebriete se manifestaient de temps en pas plus que la religion n’est Domi- !
temps par ci par la, ce m* serait j nique ou les Horgia. Tous ces hoin-

n l’gré l’infériorité (le leur nombre 
lui ont pris vingt-quatre canons de 
petit calibre. Les \ugl.iH sont en 
très durs la ville le 17 juillet matin.

I ù, nn horrible spectacle <'est •dîei! 
i i’itx, c'est celui du massacre or­
donne j)ar Nena S .’du. Huit olfi 

•j (*i riuutrc vir.-M-dix soldats du

vous nu. j
iii.uun’z mon eptrnori mit 
.pu» von. aajucez On meilerii

.v -
,;i-n;.,.-l| Biner.) ; ul„i jt. ’ '
dtr3' «J**»' TanrÛM :Vx|.,rtJ‘
<|m.> j n, m e..o ,|n,.s m>, fon.i-j,. ‘ [
u*s ^uerixMu 

u a t q »tr #■<
• nei veiluuis
.1 il «t. i ■

itu

ï (J ùji/^3
que votrt. méd*.

il«‘s .
" " 'llM' : '■ r,
u*-n *> v» Nuis en rapport, jt> *Ur

O, - . ■ , t i'ti-i-.-;t« méilnuin..... apprt.çi„blene mi
M- rog.monî, soi\ar»l« dix Inmm** rt ri ■ ;-is ,-u,. r troj) .u-. .tcu'titu,,.

' ■ d'in fan

i» » t*C
Vit

cent vingt-un enfants du
( «i ... !.. .'.....J

La liace Miperieiire. bien le pied,'Vest juste ct pourtant
Si nous croyons les journaux du c t lac de a mettre ct cela neI ' L"' 11U111 * * - I' • j* «

au motus pas celle ivresse furieuse IÎJL.d d«n, les crim s sont la houle de MalU'Can?,Ja,ia population de notre. «c"f; P** ? Va“s '«'"•'s eo.ni'.i
Isœur-province ne serait pas un mode* v de marener dans »a cii.unqnt» donnent les alcools de grains et l'humanité, ne icprésenlent rien, s

qui conduit n travers le delirium u . l>re pour admirer sa nouvelle ch hh-D’abord t'honoramora hte.
sure.- Le cordonnier se renîîor^e.- I. tO

à son réveil l’usacc de toutes ses fa-*! d;ln)i encore' ehênihc^ VS!‘l«ô au comté «l'Oxford des fonds en «tant :-M dheuronx,vous ne pouvez! 1 ‘,*’1 "" u -•
cubés. ^ I rai, è «la îno’ndè Ta eUa neC manipulant de lV;,n a les faire en- *nc pas frire deux souliers p;irt;iU. ymes regagna sa demeure (,.wn

.Si mfitne il était établi rp«e dans ! de mort. " - • . I-. . trcr |t.ur profit dans des opérations —Mr. répliqué le pauvre marchand ; ail'M ,r‘‘n‘lnillt
nus clitnnls, les boissons purement Cessez donc de nous ré >ondre nar ' pubjd’une couleur plus que Lmt dccontenance, ce n est ri-nje vou^: Tlt' - 
fermentées, ne soient pas su/r,santés, à des noms propres ou des actes narti- '"sPecU>- . ! '“l vol:e. boUc,ira bien, d,‘< ' «r A ,-r - rs. w ^ ^

t.:*’

teric, et tonte la population euro- 
cniic et chrétienne de la ville, com­
prenant tous les employés civil**, !^ 
marchand**, etc., et leurs funilics, an 
nombre de quatre cents personnes, 
ont été victimes de ce massacre. Le 
•j nér.d Hav»*!ock, dans une dépè die 
au gouverneur général, dit que : u Ne 
nu Sahib s’est noyé avec toute saw

Il avait l’intention de

( i'tll .* J
;>-* ï i .* j ♦*

m
OtUïve? &1 * UUif Ct*|. \* 14|

, • *, 4,11 n,,!fes. nialadies y t onverou
* "{t • i ■ • gf ‘; 11 • •,, l île îtuns >uiiii .iihvn 

.1 .u ! Munnour u’oin»,
S. FOOT F

SKTI! W. FOWI.E & ru... I3S wa.. 
h ' Street. Boston, l'.v, .rietuiiv (' 
i.v,n're, M. IX, agp,„, a St. Hvaca.t'hr.'

l.r lUi.mr Je Cerisier .SW
A un necessaire M

un
a Iou.> C eux qui ICM

l.ncknow, mais arrivé à la .UtuineMles brom-liite, ..u .1,. I'.i.tlunr. Sj 
il fut abandonné par tous vertu nr i-iihw c.onir- Vt!H nuiimim. 

oldats, infanterie et cavalerie, L* Dr. U ;st»r ivleluc fîtes le» [■» 
d’eux après avoir brisé ses re*

, . . , , , ----------- propres un aes actes par.. ..
certaines époques de 1 année, ne pour-; culiers, car nous pourrions vous réci* . hnsui5p un M- Cli *n(
rnit-on pas, ainsi qu oti le fait en Al- ter les noms de tous les rois depuis rJL’r

et accoler ,alt ünt

y, manufactu- rln e^e scra restée en lorine quelques FAITS DIVE RS.
• pet le et (Je calorifères, aurait heures.—Eh ! bien, allez dune vite l'y j —A propos de l'installation du 
ne banqueroute de $100,000 fn<-‘0re, je ne partirai qu\i six heures, camp de Chalons, le Vans raconte

Le Perl y E);i>1n l’ain Miller.
HrocUyn, 15 juin ISOi. 

ami oavis.—(iuoMjideirnnger a veut?,** 
pi i*a*i * ui heitc île vniiH a*îieas?r quelque

^:K*.n [lUIti Vimi tliio (j»(«* !fnt> t*n u*
• • t lfe voti* iliaj>|>r(*t iiie»it*ciinî. J'n 
f*;l imagt* ,!c voue (Lia K, Vr pendant un 
naufbrt* d'iifiMée*. pm.r le m it il’ nre.Min* et
j»,lUl wi • » I i | : > j;j toutes SJrîl**' * —— j » r . • e41 »

i ceminenl. Avant ;|i» coin i a î i c voire mé*

lemage .distiller lespruncs commune*! David jusqu’à Charles X, OWu.c, , - - - r i , , ... . -
et en obtenir / eau de prune, boisson à chacun d’eux plusieurs crimes—-Ne al)res avoir eu *e ^ihn, toutefois, de ma,s depectiez vous. — Le comonmer l histunetîe suivante :
Mine et qui chasserait, elle nn?si,«.f*t'pourrions-nmis p:iî* aussi tvofiiifr* le l'‘UL' l,aîiHt‘r ffauduleusernent ses '° “auVc loul penaud. — A peine “ Les «ifli. tiers ont eu assez, de ptdne
abomina Lie whiskey dont anjonr- nom de tous les crimes conniis l’as- lolu's entre les mains d’un M. Harris est-il sortit que le jeune homme quitte à s’orgoniaer, et à ce propos il faut
■d’Iiui les Canadiens s’empoisonnent, -satina,, le vol, le pillage rirtcësle '-*1 s’«tre c0!»* <!ans ia République la botte droite qu’tl avait encore au que je vous fasse part d'une, petite .ie,:r:e. i; V".

' ------------------------- ---- -------- ‘ .............. ° ’ ’ --! f l -...... .. !' --- ' “ n,Ari el la JcUc s«a lit- i aventure assez piquante, qui rpa été «tenr, «{u. m‘nvm UeHUebup alftibli, h
zuuav(*3. ‘lien ;miM pMi^ncrtl que j * i Pois *fi mourir ; 

aient pour »*iau pur le trainumuit (J'uu nu* 1eriu bri­
des bancs o ineitiüur que je r on mus-an 3l<»r*.

lion do vendre a M. J. Kerby. Il fI!îc prccodenfc, seulement colic* plus ou moins grossiers qui térnoi- J,! rt*4*ouvrai ia »a«ue. iJvpuiH ce tenqw, 
s’était fait a in-i un avoir passable- 008 ce"1 |dod droit qui no va pas gnaient plutôt du bon vou’oir que du .*/“ eu P aMeurs ou.upio, une irùs vio'-enir,
ment comfortable. cl (pie le cordonnier remporte pour talent de celui qui log avaient cons- 'j v :l il lM*u pré** ijuafie t.i". L\iitai]uc:s

Enfin un receveur du CI ore B ink fnf^rtî e0 forme—Cinq minutes après truits. Ils envoyèrent donc à Chà- J*'1 s^f,lîr 8 ,,0ij heures du nniiiu, etauit**

~ . v.. .v,.^ ^uuuvmtm o vmpvi9U(iiieui.* sassmat, le vol, le pillage, rinee*te 1 u““ - , . »....................... .. - ............... ^ 1 '
^ Les prunes que nous avons vues à p(,ur flétrir l’anarchie aris/nrra'ir/ue vt)i‘-inc- Cheney ciait un des direc- Pleo v{ la Jcll° gou* 800 lit. aventure a-oz piquante, q
l’exposition offraient assez de variétés du moyen tb*c ; n’est-ce pas là ce nui u‘[ir> (lu c!,e(niü8 du 1er du Nord et L:ic iu*ür*‘ arrive l’autre cor- racontée p ir un o/Iiciers de
pour cet usage, les petites espèces y remplit touîes les pa^es do sim hi-toi- v,,vo#l1 prii»ciêretnent dans une splen- ^°nnier avec ^ l’autre paire do bot- *l Os messieurs n'ava 
dominaient et les prunes de table no re : * Et quand vous °n«» douvoz nro vdia qu'il avait eu la précau lt'?i M,Ji donne lieu à !a meme comédie s'asseoir, à leur table, que «

__ ___ 1_r* t •. yv . ’ - ' . 1 r. ]• . . , \i I m |> . «i ftitn I i t.fuAmLnln 1........ » . .v ! ............... v W . __ . ;comptaient guère que les Slunits-Or- noncer le nom do démocrate sans 
leans les i urpurims et ies Jumelles.; rappeler les noyades de Nantes, ne 

La question que nous venons de i pourrait-on voua faire souvenir nue 
soulever incidemment mérite un très Clovis a tué de ses mains présent

de London, Haut-Canada, aurait sou- l°i **oft le jeune homme, parfaitement Ions un sous-otiieier inieiligont pour !’%!! ,,vnn* 1'* J» vU' * |»a» c:i|iaine üc
» ^ . ' ‘ * ~ ‘ ' * - * « « , «te uh»u J'cnvt'V ii fin une bw*m »

teille de trente son* «j»* votre F.iin Killer*fî 
roinmetie-.it à en juendrr, tanvani Jca Ji* 
roffions, <*t h six heuras «lu soir «nos into*

• taire cli^paraflrc les drogues (lange-! ]c mari chai «l’Ancre, et I.unis XIV* ^ans secret de cette défalcation heures les «Jeu 
reuse dont il fait usage faute de minixl enfermer Fouquet à’le Bastille, san- r'"i a cau^ provisoirement le départ [ v'ent *jn'ace 1>l 
et que ne feuinl jamais disparaître j jugement, tout cela pour confisquer ,.forl ,,PPor,un ,le celui a,,x doiS,s <!"- a-V;
toutes les lois de tempérance* du mon- quelques millions.—Vous nous ré- (Jue* onI t*ou‘t-* ces écus dont la plu-l,ne r;lain (‘l
de. l-........ a . ..........i__.. •. » nn rt. rltî-nn ptninnt nn /-•rA/lif rnmii. Dn (lit (IU ilst , *r i,m . , pondrez, peut être, qu’on n’avait pas à

L est-la, Mr. I Editeur, I avis bon cette bonne époque l’habitude de ju- 
et bien defcinlerressé que je vous <rpr |es gens pour les dépouiller et le**
-ai promis au commencement de ma ‘ '
lettre.

Il inc reste à vons dire un mot des 
poires de l’exposition, après quoi je 
songerai à l’injustice que je vous ai
__________ ! t • • . • A • .

enfermer. —C’est aussi pour cela que 
nous aimons mieux ce temps ci !

Mais loin de nous la pensée de 
faire les hommes représentant aujour­
d’hui les principes aristocratiques ou

promis de signaler cl je clorai ma let- ! royalistes responsables des fautes de 
r(*‘ * ** v Ileurs devanciers, d’autant moins quej

^q n’a u s si belle quo celle des pommes ; clans tons les pays ou elh s ontsurvécu.

i-e soin- chaussé avec une butte a M. i’........... négocier la tliliicile affaire de la io
ncore le ct UOt*‘botte a M. D........... et il <ID- cation d’un certain nombre Je chaises.

sûr >i Para#lt oubliant dans sa précipitation 44 Notre caporrd, après avoir infruc-
était p,,U!e «k-mantiersa not«‘a l’hôtel — A six tueiisemen, battu toute la ville, eut uns étaient     leur étn. „nn„:.', e. \t v,

heures les deux cordonniers sc trou- l’ulee de s’adresser a la loueuse de. |aiver |e lit c. «nareher «,...,,«,.,r faiWv. J.
un del autre a la porte chaises d un«; egltse de ChAlons ; cel- la rrcoimnomle a tous ceux .i:ii |>mirrairr.<
int cltaeun une botte leei renvoya lu zonave .1 M le curé, et être afflues he a.êiiu- m.viulie.'
une facture de l’autre, c’est alors qu’eut lieu l'amphigouri ELMER WILLIAMS,

part, dit-on, étaient au crédit muui- On dit qu’ils ont joué botte contre i suivant ; Le veritable l\iin K,lier du INrry Dio
cippl, comme dépôt. j botte aux dominos, pour que l’un “ Le zouave, sans penser à malice, ' (•■«< mis •nnintenunt en bouteilles, nvro «

Cela joint aux petites rnanreuvres M^ux ait la paire.—Nous ne savons raconta à M. le curé que ses officiers \ m,,,:4 ! Retry Davis végétatilo Pain Kiü«ri
de Cummings et Cie, dont nos lec*|Pas (lu'aSaSn^‘ 
leurs connaissent déjà les exploits,
prouve que la racr supérieure est cn x.E mouve.me.vt perpétuel. — l 
voie de progrès à l’article de l’esca- ; eentleman d<‘ f.inrinnaii , 1,, ...
mi.iagc sur nu gran.l pl,d.-C.«. jjlùcouvsr, uns puissance moîricc q.» «;'”>='» en commun ), '« j ï,!m ni^'”4.™ ijân. «­

l’on pent appliquer ù chacune des « «l'goe P^ir» Jonno .mmêclmtcmenl p,;., ..........
machines pour lesquelles nous etn- 1 ortJrc de mettre a la disposition de a, et ;t,j rt. ecliv^mt,(ll>

• ‘ ces mpssieura le nombre de chaises1___________ —

dien.

La section des poires était près-! ces institutions sé sont démocratisées Le bruit court que sir Allan Mn- j pl°yun> la vapeur. Cette invention, CCî* mr.*-sieurs h
Na b, ayant résolu d’aller passer l’hi-j8* ct* qu’on en dit est vrai, réalise le ïiT* uura*lî

il y avait là des assiettées de Berga- j Et pois à dire vrai, nous ne craignons vert 
mottes d automme, a faire envie.— 'guère une *yranie comme celle du siég 
T)i^ poiree de CoLnar et de.** Bourses | moyen-âge, l’histoire de l’aristocratie
rie Mous qui appelaient la dent ; —des est un peu celle de ce seigneur dont 
Bon Chrélicn d’été ct d’hiver, ainsi | parle Montaigne, qui poursuivait un 
que des Morreatix gloutons magnifi- j vilain pour le tuer ; le pauvre serf

en Angleterre, doit résigner son principe du mouvement perpétuel, 
ge en parlement.

A VENDRE.
ci

int besoin.
' ic p™'"!* p» fuu.hcn-i UN, e„pol or UN *o N-’ A K INK.

principe moteur étant dans la machine tUM,c .tJc ‘anecdote ; mats vc que j'1 !,riq„ -, â S,. Pi.-, Mtr la l.n...che .uJ
elle même, et o’uyan, besoin de IW- vous (‘“nne l,ou.r cer'ai.n> cur Je •‘■‘s «t .L- , rivière Y., ur.-k.t- Le ,, uv«.ir

- \'\ I % W I f # I * ft . * j ^ ................ *• 14 MIV'l * 1

ques.—Des pouces d Evêque, des j se voyant près d’éfre atteint, fait volte f e<\ ouverte le 21 septembre dernier, J la machine continue à aller aus**i 
ivoussctles,—- des Callebasses, — des jffaec et îo met en défense; * 4 '
poires de fer, si bonnes) quand elles 
ont passé quelques minutes dans un 
four convenablement chauffe,—des
poirestâtivef et une foulo d’antres 1 vous nous tenez grace avant d’enta- ^uon ne meurtre et measures crave.**, croire ce nu’il veut—Vnn«

nn_, * f. « —,, _ , ; distance d’aucun autre agent, excepté vu,?8» c esl TJe Ie8 de !a mess est excellent. Pour les comliiiuns, s’adret*
tour orimmeiiô de Sherbrooke. pi»mî!« _: .. ,•_«? . . r ! des znnnvps rmrtpnt à leur d<-wi<»r

I/l collr criminelle de Sherbrooke, , u«vm. une mis mise en mouvement

u aur,uii uuire ugem, excepte , *------ 1 ------- . ....
j l’huile, pour détruire l'elfetdu frotte- dcszaaavc* portent a leur dosicr les

ce, . ment. Une fois mise cn mouvement *n***a^’
scr n

lonies.danR un parfait état do maturi-1 mer le combat.
lé el tonte* richement dinprée» desij 
nunncea variées qui leur son propres. !

J’arrive maintenant à l’injustice.— 
Elle nous concerne nous autres abeil-

Le nommé Hedman, accusé du dé 
tournement d’une femme nommée Es­
ther Brown, dans l’intention de s’ap­
proprier les biens de cette dernière

Mais passons A l’accusation de 
blavphèvir.

Blasphémons nous «Jonc en «lisant
> que le principe démocratique découle H ressort des témoignages que l’as
ms. Je demande pourquoi nous «lu christianisme ?—En détruisant Cl,s^ :i vécu quelques tevnps avec 
t.vons été exclues non seulement «le [l’esclavage, cn déclarant tous les Esther et u eu un enfant d’elle. Le 
l'exposition provinciale mais encore [hommes libres c, égaux devant Dieu, 
d’un très gland nombre de program-feu relevant la femme de l’état d’infc- 
ires locaux. La douceur de notre Iriorité ou clic était, le christianisme 
miel et l’éclat do notre cire sont-ils lu’a-t-il pas créé la dtmncraiiet dont 
.'ails pour rendre les hommes injustes lia devise est, 'liberté, êgaliïfjràlernüc. 
savers nous) Kt pourtant quo laWFL’Eglts c romaiac en recevant chez

heureusement !

POSTOKlPim

—L’autre jour, à l’une des foire.-,!
montreur 

avait lu pri-: 
de curieux 

à doux tôtes, 
îpparteaatu Lel et bien ù un 

j individu de la famille des gallinacée», 
mais l’uutr» à un rat d’eau de la plus 

; belle espèce. Ou s’extasiait, on se 
I bousculai, pour admirer eutte bizur-

A.MBROISE CUSSON. 
St. Pie, 25 septembre 1857.

Deruieres Nouvelles de l’Iudc. rerie P*1^ ou lnoins a»ihenuque de lu
... , J nature, et notre homme se réjouissait

** Iarsei‘*e 14 seP1, de sa bonne fortune, quand au milieu
don de la propriété ayant été fait

fumerie indigène sc sont”révoltés dan, indigné et stupéfait, tu l’avais1’nultemps i! ordonne qu'il soit réempri-
■"*>' » •, *•* . w ^ b* H _ ? ( .J * ^41 « v «w Je.**

A VENDRE OU A LOUER. 
L’EMPLACEMENT cialevei.t nrr,T*

pur Lüuî.h Chnrhonnenu pour uno TANNL* 
RIE, avaatag'Uhtunciit r-itum mit la rivici® 
Yamattka, on la cité de S». HyncinibP» au 
N uni Est lit* la rue St Simon.

Peur infor.natiun n’.ulrp<st»r m
l. taciii:» n. p*

1S septembre IS57.

T. PttEFONTAlNE donne avis qu’il 
tiont Maga.-in Jan> la mriisun ci-Jovant oc* 
cnpô par M, Piôlimiaine, el quo les n/lauf* 
•»« feront pour «on propre nom e\ qn *1 
çoil lin Inr^e assortiinent Je CROC Loi*' 
u PROVISIONS. rf,

T. prefontaine.
St. IIyaciulho, %‘lvjuillet 1857.



LE COURRIER DE SAINT-HYACINTHE.
MAISON A VENDUEét

LhS Cia**?,; «le l’Ecole Normale et cel—
LA moitié do celle nuperbo MAI­
SON EN BRIQUES, à 3 éloges,

R. E. E.
Troto (i ran des Découvertes*

"K
i LA MimE IIAU RAM

. : Ion .lu l'Ecolo Mmlél» annexe ufroi.t <,..vor '!'vl'tc cn •I*’"* pnrlii-?, tie 20 picÜH .le >-«
U.|« •»« ‘■',,rc* ...... .......... ..le (jmSÊsm:EMSeI1™”,' -40 .*>f.™*?1"»'•*■*> X.

, hU|1kaU pk postk pkSaint- H\ uintiil prochain, '|»ur biplace du Marché, «luns» l’endroit le j CO|j «
A I4 L' » '.i ^ • 1 • j1' \ * ~

Le genr<* humain a jittqtl’A présent été plorgé 
dan* les téuéb» », il Particle des reiiiÔde» a etn-

HORLOGERIE ET BIJOUTERIE.

ployer pour niHir»-r ln santé,—pour protéger le gf JjÉkOOT

Du 1er oo 30 Septembre incluèirniicnt.

Ri'lnnüor Marguerite LccliYrc Eliemta 
Duiviii Mine. I-eblutie Jean Ule.
Hoticc"1 l“ Ln|,r6 v"
|jntll(m| Cmlifiine I.miioilie Franco
Jlrotigelio Pierre 
JU-rnaril Hcini 
Borne F. Anthony 
Bonin Céline

Lainourenx Etienne 
J.cl'iAve A niable 
Le-pérnnre S. T. 
Lavallée François

^ Les cundidotx à PEcoV Normale sont in- | 
formé* ‘
à donner 
seront réservées 
lieront duns
sonne ne sent admis à Pétudo pour cette 

après le premier d’OCTOBRE pr».-

. - ^ , coij « humain rontie Jes nndudit*», et |*our prêter*
P us central pour It* c mimeree. Cette I fer In vi**. L*«s rn.il.nle», soumis à P.icunn d»-s ■

mm mûri.

chain.

Clinrpentier P erre Ltukin If. J.— ri 
Oa^avant Josj^pli Laurence Geiémie
Collins Tliotnat l.«•mi §x Dav'nl
\,îi;nhniifteau Induré Lnjtre.L Rtc. 
fôié Aurélie Carence Mr

M.’e Principal sera à son luirent» à PE- 
f“\* Normale pour examiner 
iou*« I»*h jours dejmi< le 1er 
DIX heures du ru .lin jusqu 
Piiprês-midi.

Montréal, Isept.

St. Hyac inthe, 11 septembre 1857.

DEUX TERRES A VENDRE.

No. 130, Rue St. Paul,
Libraires.

lép&ratîon», 
Pendules

. . .. __ .... Tiuvaâ lé» dan*
ca e mori’ iii*. ! le* piiàéipiilèrtAbriqu*** .le Lourire*, Paris et Ge-

he Dr, ILnlvvjy ;i fait dlspnroPié c« * luncbres uève, tons I»** ouvrage* soitapt de celle maison 
en découvrant c<*s trois lenmdi a,—connus dans le seront garantit et à des prix trô* modérée 

J rnoiulesoui la nom de l'noMir iikmkP»! «le rat»*OmrotiVcra ;*uu-i dans leurs magasin un ;o«i 
waÿ,—IIKSCH.VAM' hknovatiiua, et nr.nuf.A- choix dnt article» vivants :

—3 prix— 15s JUi 5s.
Pour le meilleur Cochon entier de lUnn4e-~»3: 

prix—15s 1U* 5i«
Pour la meilleure Truie dé plue d’un en, è Mro 

hiverné*—3 prix-—16* 10* 5s.
Pour la meilleure Ttuie de l'an frète, à être ti:* 

ver née—3 prix—15s 10» 5s.
f»ic classil-PHOOUITS AGRICOLES..

Pour I**s mei,leurs 2''minois de lllé, mesurée et 
pesés—6 prix—15s 12* 0J7* tli 5* 2s M.

Pour les rnrilleuis ijmmot* de Hlô d'Indt, me* 
aurés et pesés—3 prix—.0* 5» 2« Gl.

Pour les meilleurs 2 rriinots«POrge, mesurés et 
p**és~ 3 prix—15» 10^ 5s.

Po«»i Ipv nipilletirfi 2rninots d’ÀVoîne, mesuré»
et I»eiés—3 prîx--]0l 5, 2» 01.

1*4

n onrenu a I 1>- DEUX TERRES, de lu coutenunce de T>:uiis. C**s ttoi» ieiuod«*» ne >»e^1 recotTiiiiauiIcnt | PENDULES en Marine de Paiis, marchant 21 
•r des cnndiilntvj 1.J.0 acJt,s cn Sn|)t*tficit*, vituées dnrm le Pa*seuV.iwnT paie-»-«iii’il- ont toujours produit ries j.nus, avec -mmeiie «ver su|eisdp hronxv pur. 

Sep.rM.rhn* de .qp(IK. |lin ,!« \|;ll0fl . HlI|. UIU. ^rttquVHi rnrev illensec-iviais ce sont de plus des HuKMïCKS en tou» geiin-v, HéVril-Mniiii.
’à OU\TRIMi. r u & %! li , ^ ' ’ U > rmnedes vanctio/rne* tmr »a »en tree, — en an tant MO.NTUKS , n Or ,-i vv/ Argent, bonne q.ratilé

l 4 4 * 1 j •! «vie :i y a LXL*. M.'\l5UiN, Ciiange «|ire leur «tpp!icution pourru tnaui]uer ilr- i*:»r.mt!»*«.

(‘oniiell *Mr. A» 
Uhnr!»iul Lutiiri
Donna y A 

Dulmnl 11. H. 
DuhO'ue rioiiUlü 
S)iun Germain 
Daigle Pien«* 
Dégmugu Ptslin.o 
Déplié Martin
Dcroins Phi <»tnéin* Norril J-dtit 
Desniurairt Medal l Pejmi Mir lie! 
Ethier Joseph
l’jihr»tte FraneiMs

IÉtien!ü Tou'Mrint 
Lnurenre Antoine 
Engin ot iei«* J«»mm h 

Mongo Andrew 
Marlin P i?eal 
Moritt F.
Me lu tyre Touseuiut 
Martel Anloiti»*
Mm e|io>setuli Jo>rph *i|

tin rolagu de j ieue et unties blifhM1.1* I 30 létablii S.I 3»nié. — «*ti an’.nrt <jir w»nt Ali lU/U.S |*#»nr i#* cuite catholique tel» que
:n*ro* de la dite terre sont en prairie «*t M,1 TPr,yeM h.nmhbh’ de ch.—er lu rnaUiis . CHOIX. CM Al* iD. 171 ̂  H KM Tl KfîS. «-te.

un P.nin. •a.rA.ni.t r L memedaiu Ifs «m , de^pérés, — H alors Ulie-giaiuli-Vatiété «I** lilJONTKRIRS: Bruce­
. * ' ' 1 ' î * . ‘ ménoMiu»* 1rs rnédecinw .eirau rd déclaré la mala- !*t<, Clr. îrre» en or et en aigeiit, a rgue», Joncs,
!.'• te-tl*» ebt en henu oois et, e.vt etaoh | die iin-tnnhl.*, comme nous < :i avons «*i< si souvent | Kpingles, etr.

•*n î*n« rere. l’extrnp'e. , Hr.trciets et Coliêi•r« en Perles ot r’,>r ui!.

our les in< illetir«« 2 mnm'* «!•• Purs 
mesurés—1 piix —iU« 5» 2 01.

Pftur les meilleurs 2 rninott »•• .S.trrnajn, urciu- 
ré^ ot pesés— 3 pi iv—10-t 7i OJ 3s.

Poiu le meilleur minas de l.entille,— 3 prix— 
10. 7». C I 5s. *

i'our fe meilleur miuot de Fève—3 prix—15*
»0» JF.

Pour 'e meilleur imnot de Graine de i.ir.—3 
prix—lUs ô» 2* 61.

Pour I** ifteill# ut rninnt de graine dp Mil—7 
prix—17» till 15s 12s U i lü* 7» 01 5s 2$ 01.

Pour le» n». illeiirev *j() livres de graine JeTief- 
»b* ronge—I prix—10* 7* 015* *2> 0J

Pour If- . onübions, b’.nlro^rT au pro! Eo. lUméJr» .1.. Dr. aml\y.,y n de leur > fOimNITUUKS -t OUTILS^IIORUMiKRIi:. )•.»». :.-s me..... .. vM ,|. ïinin^!w Ti*f.
| nntnen*- «•incanto occupent le premier imrgdans , (ilactt **t \ mes rie .Monties pioveimut «te lu | rte blanc—5 prix—10s 7» 6«l t»s 3d 5* 2»OJ.trie t uni*.

rTP>E., !A.0ûllB3Ri.d7rtJ"jT

..rsa 1
•# Vfr « v i y! t ? a_i

P. DOHERTY.

P nt\'iu Emtiitmtii1
lV«»ctur Kvim-tn»!

Frécliettf Edutinul Pomroy Benjamin 
Fl i ho (U* FltilrmifDii* Piifuo Arrnod

•-fietnid i*t D'in>etenti Rohiclimnl Maroc! 
(AaudiM Mu’ht’l Slmmho Fmiirii
Uinnl Coétiire
Gauthier «*t Fr ère
Gennain N.
'(in.1ère Eotlii 
•(îfljrinrn E B. 
llchot !!««rniifie 
Jlainault
Jacques Zephmu 
J.irq|ie* Antoine 
Lar«»:«' S. iI.

ï'adleir \V. S.
SieoMe J. Bt»*. ü!s
S te. Marte J. B.
Snuj ras et Leblanc- 2
Smith Mrv A.é
Sauvîigeau nui. A. I). 
Terrien Ctdin.i 
Ttrh m Fjauçni i 
VitMis F rat«; » i •<
^ on Frîiur »!**

\Ty

riMOciMP cpv l’DiM’v la flCierrr,. ,„cdira!e . iD ont élé employés par fabrique «le Genève, la mieux lerinriimée pour | Ihmrlc mêilUur miuot «POignons-3 utix-15« 
UiAPjol.ME (il'iN 1*4 Ivl.U A. : d** tnt h« ! •* rlo Tri.t).i(le«. (•{ ti Mit ja nt.i i s ir,hrl(jii6 cr» arieîes. jp ,4< ° '

j St. ilync tuile, S veptemhri» 18f»?. i ,4 ■♦-•s * é r i » 11 *i l & p i.» i»t.\i-aiiî k. . Achat» «*t échange de m.it ièr«».s d’or et d'argm*. ! pour h, rneiltetir* poche Je Betteraycx à vache
^ ----- — 1 Liu: GRANDE DECOUVERTE. l.a ines.leme léreption, «-le., ff^.i vée .Hix per- |— 3 p ix—10» 1U .r»v.

A LOUER. iiiuiM riT n.,,. i.i.n r». „ .. minus qui \'otidiot.t b:d» les honorer de leur vi-, Pour la meilleure poche de Carotte*— 3 prix—
IJour une ou ni Uïiair* amices, cl rus- ,hlief „ . . , . , . . (miT„p,,. î, , „ . . .,. t \r i 5 / • u wi« tout o*s iMs ou le corji> lerrri.iirr «*ht snifci t -\«#v. 111. r. r J AtU 1 . l'oin ii)<Mli**ur<* pocli*? de Paf.itc$- 3 piix1—-

àCblüH (Ui le» A Oir'1)1 ui'C JJl’OCilUl/l. ; île v tu!» qte» duuleuD.—que «ju«? suit i.i cause «h* K»ie St, Paul LU* , |U« > «i ! 3«.
i Sl UNE MAISON eu bfiques de T2 * loult-m *> et en (p.* que* p'nces quVd • » *c t<ts- Montiéul, 2*< r.ou lH:x . ! Pour les meilleures Citrouille*—3 j » r i K—âi 3j
•••’s . / . * sent sentir,—un< ipiilitution du Prompt Kemôde *" * M19d-2è’0d«

. . p«cds «le Iront »lir .iO «le prOlülideur, SOjI en I- buvard, soit en lappliqumn extihieure- L ' A SS0 C ! lit 10 II «' A N.SII T HI1C 0 COIllrO Pour es meilleure* 1«» ivres d* 1 abac Cana*
meailit* ! i uIi^.iim*, avec line <*uieinc ;i « ! il 1 - nient, ciia« «ou lit ma eu qiulqucs r ni nul*:* Epn «lp '» dieu filé—3 prix 10» 5s 2s 0.
tioriliede en Inique «le l(i pieds quarté, le et lamoner.i ehenôt»e* ' ' ‘ 9 Four ie meilleur quart de Pomme*—3 prix —

: loin peint ., neuf, avec .le bonnes .•bn.nbre.s! , 11 V'*'" l"V nn rnr „ A"' on„ „„„ " ‘
,,an> b* nMwte* et «1 e.\«ieller.t«?i» caves ; Cholé.a.Pute le s,„gt M.mv d. léte..M.n, x de .",0W 1 ° f Hr * 1
b*plus, tirto < ourre et éctirie pour !o< uni- Tête.iieivcnx. Maux de Dents, Affection* \er- siüruiig.

15s 10* 5s.
ÜMC (M.A8SIÎ.

SEl L I.MPORTATEKR DE

MARCHANDISES SECHES,

menu?;, un bangard airains <*t remises pour venus, N* vu.lgi« .Uhum.ci^me. Démise, Foulure, 
le. vulture*, aven un bon jardin nohgcr et ' ........... .............. rM* C»mu*ion. Conpurw, «n-

poisf*inr«nr**m proveii'int moi! de ta Al*H^uie, *o:l
un puit d«» bonne enu ,« boire et pr«»pr«» à tout* <jt. A j#ll,.CirUl. j 
c^ beroiiiH du nié tinge. Four les eruiriitinn^ certes,

ASSOCIATIONS DF.
X*9TT 3XT I T 3Z2

A ST. IlYA«7fNTIIK,
A ' lioMuettr «rinformer ses praiiques e 

»• publie en général, qu’il vient de recc 
voir «I' A eg*!*tern* trm* gramh* variété de

•*t !e pr;*ç du lover »’ii«lie*ser mm les lieux nm'eu.:»*. ou vege: ties enqioi^oniiee
... projifivmire «luwigné. iU ' v ' " .......... l‘': " " h“* •',r* ” ,na

A. A. PAPINF.AU.

■ n Ce t It* ‘ an re*! rie, sort encoj e jiat les m- ,,n % ... rr ..,rn , .i , . ' , , , , . c..O.\ /UK J.L i l.l t. ! si II L.l I II.*0|! e .lin de i,.d)«orplir»n de Mlbstntices r A-\-nnr*e • r*. • I /•'pdddd, . 1 . l.().\ DUi.S. . i \ ti r.lUU'..••* ou vegeiale-i emiioibomiécs.
- » DK

E. I*. R. COnLt.ARD DESPRES, M^u',,AND!‘sl:s ^;c,,l:s ^ ,,er,,,l‘r* W'™*'
)l t * r ({{, püS(,.t * Automne et <1 Hiver qn il a achetée ex*

St. Ilvaeinihe, 1 octobre 1857.

VENTE mîLIQFE.

LES I M M EUnr.ES ci-«prés mention- 
tW*-, appat it'in:il i la un,«,erî*ion de leu
JOSEPH ANTOINE BiSTODEAi:, et.
vw vivant, houigeoi*, de la vi:Iü «I«? Si.
iivaciuihf. ser«nd vendus .« ‘«Mu neiv.

0

A S'. livaciullie, eu Tètude île L mi»0
Tache, N«*m»re oue»«gué, MARDI, !«* 
VINGT OCTOBRE p.udrain,a DIX heu- 
;cs avant iniili, Ikuh i*mpla« ement» >::ur- 
,*u a «• t" de St. Hyacinthe; - iv<> i :

1e. En emplacement a Fene««tire 
>t)d rnie»t de* nre> (iimuar t et St. Jo-epb.

2 ~ . En autre i* up aee neut au sud ouest 
Je !a rue Si. Jn-eph, voisin de ’t'tnniace- 

111 » * i * t c -des'OM iiuMi'inu'ii'.
] - . Lu e np’ac/m'?tt au nord e*t de a 

rue St. Dominique, j** gnnnl a ri v ère \ i- 
mn* ka.

Et à S». Pie, en a sa'le puhuqiti* du pre - ' 
bvtére, le VINGT et EN OC FOB RE oro-

ticmeitietit lion marche.
Tous ceux r]m achètent pour Atgent 

t mnptnnt tnuivoror.t chez lui les maudian- 
'•.-«'s .i m Ksi huit marché «pCiU peuvent 

timiv«»r dans aticune pa»li»î du Canada, 
Rtunanpiex. bien chez

* P. DOHERY.
Km* Si. Simon, vis-à-vis* !e Marche.

St. [iyacmtlie. Il siqitendire 1S57.

Gapia!;............ £2.500.000 Stg.
i“IW* c ••vu* ; v; ii i .1 r icïvj*» .i.iiiue, <a 1 il'viv ai-

St. Hvaciuilie, 1S :i « « fi t 1857.

T • v p vnriMl,, , rnv| l-,TP| I,-hnn" ,ir IMwaj, Jamk» Hl'TTÔS, Ehj
l M. NOUVELLE COMME! . . . . . . . . . .  eonWt«n*iit «vec e RtjuM'ur^ de Proeureari; MM. Cn<. - BAncrojt. *

r:-' UOÜCTEZ ! ! ! ECOUTEZ f ■ ................

l.rdifs p-r-hiitc* par U Bile, la Fiûvre ht
F.evif Fyph I !e, a Ficvre .l.oiire, 'a l’ io i»- Ai­

, gue. :.i F.uvie Sc.ulatitn*,—**n un nu*t pat lunlt*< 
les Kiev nu —;u»t In Petite Vérole, par -*t Hôti-

P.nir le* meilleures 2) livres «le fleurie—5 pr*
—15,12*51 Is»s 7s 0J 5* 2* Gd.

J*o;ir ••« mi-ill«Mir*s !U livres de Fromage—3 
prix—lüs 5* 2* (i l.

Pour * s m* il!* tires 12 'iv res de Sucre—1 urix- 
12» <bl HD 7- «il 5s 2s fil.

Pour e* meilleur» 2 gai! un de Sirop— 3 prix*—
10* .i-■ 2* ii i

Four «•« m.illeurcs !ü livre* de ^lie!—3 prix— 
10* 5* 2s Gd.

Ilureuu lor.nl cour le lins- Ca*uulti : 
HoN dus. Fkkuiku. Piésident,

l .\E REVOIJ'TIOX MKDKUI.E ! :

L’UNIVERS UNANIME.
»

ru - . A
I

i
-r-•• j ‘ A . - I ’ O . 

i-V^ v V,«wv -v.

A'' t ./A.‘.\7

1

tU :u v gtiôna rrositt Veinent malade allli'c , , ...1 , , . luipectenr: 11. M; Pi ri iult, hsu.tnaladief, et nrntc^vra le »ya errif* -y.. . . - J Officiel» médicaux ; LamiuiRi i. t. D-, e!...... ,M-u. .V c.» m.iait:--*. o. r. -S). I).
‘J.mi: fiitANDG m-'CUCVKRTL.. _____

Kl Ci U I.A T KF K S Dt! RA 1>\V AV.

i M K CLASS K.
Pour ’■♦•* m»'iUr-tur»* 1(1 aune* d'F.toffe. etni ée 

et foulée—5 prix—17- «j ; 15* K'sâ* iN «il.
i‘ou r !es iTU*d»*t«re> 1U ailles (P Etoffe légéie,

pf iiit loulé*— 1 prix—!5s 11)4 *. 'A 51.
Pour meilleures ÎU «une» de Fljnelh’S pure 

aine—3 prix—îfN 5• 2- ùl.
Pour le*, meinemes U aiiiu> de Toile—5 prio

(îomrne ^arat.*i«* anv: Assuré», outre que c*-s —lu.*7v «71 ;>• 3» q-t 2* »>«!.
La découverte de ce* pillule* e XI raord inaire? As^.Salions ont la plus grande propriété «luj Fm,r le m^llenr Châle de! 

a introduit me nouvelle ère »lan* le svfilêm- deconsislanl en ,,U . as L* t,d.
I u galion ,• un nouveau fir inc^ij • mli Si a iuIIU* idiounuIrcN* ^ ^ ’V ,f '. \ ’

m- i iitf: leciiip. 17. pierum ce» pii. <• . toute h;* PhecteurB de Londres «Mit envoyé pat 7i lier- ' T,.,,1 ! , ,. cv„,
«G'F ui ;irte d’estomac d 'pjr. it ; d’.aitHiit i.Jéie malle » ........ ?.. - .• .. ,i . 1 . ’ nom. niuiii __ oriY—1IM i *• • » ,.»•••. (» i

aine— 1 prix—10» 

milite de larrre ou «L» 

in lnir.e, croisée—
pht* qu'elles pincent, par !*• moyen «te i.r purga- 

• • • • • .Ill I conditio I , u Jul­
ie*. dr îUllté.

$50,000,
qui vont dr*poîée> a la Barqu»* h* ’Amérique

K .. - • • rit d«* • '•!« à ce,iv qui en f«»nt dû« c Britannique du No»d p>»ri« t*t««* 'i.\>'?ies comrn* 20* 15s I0« fi*.

I prix— lD< 7 - «i 5? 2s U j.
PARTI DE LABOUR.—1ère i:i.assi:. 
Ot vi-rte a fou* Laboureur*—r» piix—3Us 25*

i.ii il pé. et le* pe,Tr-s *?erui:t pioiiip'»*riieiit i*'*
ir An*: : * 11 ••: une diuention tarit*.

• utqi pillule qui est absorbée donne une giées p»r le Bureau Local ma leféiiîiicn en An
elle h lie, en en- «'«lerie. ÇT Aucuue chaige.poiu •- .*•••'• '

AS'Uh\N( r contüK i k h n*.— • » partici­
pation • !«'I.S le.* UUfX TIKHs des Pioftl».

O.

IV'*
Circtl

é‘Gu*i.ts niiifbles, et rétabli : •i

L«r.e CLASS K.
Ouverte a fou» Laboureurs ifgé? do 2)uii* et 

it.-des-ou»— > prix—2*>- *0* 15» lüà 5..
PRIX F. XT RA.

Ui.o ou deux dose* tU;,u,t..,r ./.• II. lien Avunl.Rts dw .V*w,-. a 1 • Ue* pii* seront <-ii outre accordf-s pour Ions au*
... .. .H,.............. !.. i■■vs;,.,u..v ,i.: S. ':con-hV...-:)MMU >.t" Pr....;'.r«4..x.i.Wsq... ;v ....... : ;.,.x !«W.!l-

J ............ .• 5 H)i», v:-.-- -nli.- les Us |..-rn,»...^ avM.ra. ! d? ».•„», «I»..-' .-î d V.,r„-.r.y;-mcn« airs.
. 1 .a,,!,.!....... .. In.f VI- :■ ■ v.-f. |*>..r !0U, , • i- ur l’.i^nc U:i-, M.|.e»eun. »

D s piix >eron’ * r» outre accoidé* pour ton* ati-

symp’Oincs r-e onnueU,dediscontiimer eur* Polie *• \s*rEm eux pi § » • )éirt nouveaux, le loÙG

JsiS

r * ■ e, • del colic, soit «lue ■» ■» >’.»i , , . • .i : h u lernme. ce Bureau donitanl une Bahce payée pour le/>/•«*] suivant lemeiite.de I objet exlnhé.
('.• i. rnu!« h«J .în-si Time «r..mle,ir..-..ci!< mium r^çn. M*cPAKl.ANE. REGLEMENTS.

s • u , - • son q . • • •
codent «F i ;égiU.u ité-, e:c., etc.

DWGÜSNT D’HOLLOWAY.
.••.am, 01 X b.Mir.M nw.rr mi.b, i's ut. ■- (<A OUA.N'DK OH'iiM ï ION IRU1TA.MT.
et emplacement-* ci-nprù* «lésignés »*iiuee>
dans 
t avoir

î

Adrnini-trat*-«rr Imc^l »*t Secrétaire 
Rut. au, 1 ». m- St. i' utçfds-Xdvier Montréal 
Agent pour St. ilvarii.lhc,

jonx xrxsox.
S înr.v ier t R57.

Les compétiteurs seront fournis aux ré-- 
glements suivants» :

lo Pour prétemlrc à un prix, il famlirr
______ être membre de a micicîi; et avoir payé

1 VA • citm cheiins au tiésorier, mi a Tun des «li-

g IM'

l m Ailctnami vient «le prediro i'appan- ' ( h.ojue du>--du uv-uLieui de Itudwuy opère
lion d**me nnttvelle (JOMI'TE nui doit n«i rh n : m ut mdicat ! t ^ Forganiiine hum.Hii ;
rencontrer noire globe, nu cornmcmeonmut q««» ««:•»»! moro*e devient joyeux ; cemi qui 
irwvpAKiu' i ^4 . était üûbiU- tecouwie .nctilotdo la force et de lu \ i-
• tu I Un KE prochain. Cenetuiait!, pin* . , ,r
m.nain qu........c„ir.è.w, no.ra nouvel a*- " 3mb GRANDE DECOUVERTE. F 1)0 F A IM ) F | au uwanei

ilVvtttSgô Uc Si. Pic 5 i v iiu» de U m >l*.lie ,»• «c».......... .. jùj- ........ . ESPÈRE que cëllo i-nmôîc .,»n_ , ÜJÜUUAXIK LA^>LilVTij, rectcura de I» «oclétè, au qio.ns hu.l jpura
• . qu’aux orgaxel iicêti* m? pat »•< porer d** In.......  Fl V 1)1 \mvm: \y. LL KAiJW.vV S KKNuVATI.NÜ KKSüLVK.NT. NOTAIRE. l avant le jour (Itl COUVOXtr».
s.Lt terre sur Infiiielle est’ bâtie TE- »  â nirsure iiuhl eft M.ié, tf»tob,«rbè • * irôs calculs, nous'en .nerofis qmite^potir 1 nffaulMmfnl Ut Jiumcu Rh - BUREAU, vis-à-vis l;Aaibricaa hotu..\ l l
, rmuçmitii deux irp?nt» et un qnorf .......... 1 . * vemnl e hiége de I’ii«- îles pluies froide - et .» i• •» m »,«•> ■ '■ " *\ •r/'/V 7/v- St. Cé?airc, 18 août 1S5.. « * ‘......... . *
runt sur envirnti cmq upeuts de ‘à " [ '' '•"/F ' ’''J bnmt.lnrds a>*»7 semtrinblcs à ceux une h* ,Danint, Xunlriii Cuinutnctian, .JnonDxiï, tir.

.. ».

ii«b em<>nb wt q.iVHe soit d*n* les ....... v ,, r , " T" A uranie, SyÇtHit Conation, JppUxu, m{ unilip/np |\* VCPU’l l TIÏIIP
,**nt i »• .\or«l-f«si iimms apporte Un G»»!fe. —ntnsi yu* loults us iiiM .lu* mU/vnfr* a lu JuIIijIij II .*l\V II H I Lit Uij

de lionl ’•nr environ ein»j
prenant trois arpents «• t «le ni «le -aige **tii j4» ,•, |i>« pnortjnr.t. ou «hu^ aucun atiir- oig.iu* ,

Leenviron rt-i/.e arpent» de piotmulcnr, Je loin impu'art. il j»ei cti*?rle i.i «ciiImi-c a l’intéiieui 
plu* ou moins, tenant cn fr«»nt aux ». 
ccjncnt» «lu vlîage et .u terram de 
au »ud e-t ^ nue route, un nmd

ditmomômt n’atim donc, rèc cuienL • • •• •. ■■ Wi*i7u*i . »tr n
went ham mises >u ccntruclf»'. DD COM7 11 DK

P.erre Gendreau et en profondeur
i m 11* «le* .Vouées.

2 " . LVmphicemefit Nu D» au v.liage.
3 : . L'emplaecnieni No 17.
•} 2 . LVtnplaccuitMi! No avec une que l'urne

N ««!•»# i........ ii.bei sant ii(.mbriy|i,ic;omni.iiiii,iictit<aver j ouct.iics CMti^t‘qiieh(.osiacheiise.<>, m <tc ,V,. „ ' le rcnl6Je «u...iFmonde q.itopère C;T UV]
. • i. <•• ^tne»«i,lf«IMaislétépùtetr.iiro- pour rei.X q.ii scn.nl mai VETUS et fcscurwauMÎ me.v«II, u-s que le LJ/y-s « I ■ HT#
i iHic-t d é é «éraut son mit», lire HA. SShS, surtout. Mats r.i-imv, lUsolemt : le- mahat e* n e-ne plu* nu v.viûn L Exhibition d A
au • clic- , , vous tous:; h Maison * ‘ *' «luire, et de M;

*/•»../ lits «;» m /»* < «’ n, i «i 11 < 4* •* .» _ ^__ tcil Rrtriu’j r:.i nom 'iii.ll UH tc**4ii.gqiiilre!.«< , • ,
tfT T TtrtrfPRW & Tri , .......... .. , 'nir.i lieu >ur lo pint

». ( li.rpie partie «!»• 7.mtatioti cxtericuie e*t J», d* À vt- ÜO,. 1 ‘7 .. f ., f . i'JM' \ V'OIN M. . ,, . • , ... i.. , • * fc* Le liwneau s iicnmah i< noiera V/nuui ruio, lu.

3o Aucun piix n«.* scia accordé pour un 
I animai >51 iTa été dans !e comté pendant' 
j deux mois avant l'Exhibition, excepté les 
, animaux males qui auraient servi à Ru>cîge 
de> femelles pendant la saison) appartenantHYACINTHE. , ,

. ni ? v a (|iieluiitin du comte, et pour aucunsAnimaux. rroJuits u A- . .. . _____

promp erit«
% 11 intLonmr

. . . ornins ou effets qui n auront point été rc-
unutucmres oinc>tiquc>. t.,, t., j j j ^ ii-, ns f;j rèro’îe précédant irnmédin-

\1 vPnn!!1*; nFTniilîP teinent l’Exhibition, sur les terrains défi

•maimn et dependrince*.
• — , , i . * T I A , ' * * I î' 'H* U-' '* * »*L emplacement Ne, 19 avec une ^\r.h*n. L.tpé.erir 

mai*on et dépenilnnces. Maiîout t*un
0.4 quatre ompiaccncns- f.T.m*n« mi su- |»ai„a..: a .nu.c.e», I,* et . .. -,v7r 1.77 à 7n .V' fï.V.L." 'i.‘ .V . ;"'e.<r,rh...! :de ;ro.-» «, am.-ô r.x—1:>4 U'- ~~ : '• ' j.l( l.,.ÿ :,!;pÿ Sl.r„..i libres, ,1e refuser un

perhe carré voisin de la place \ eg'i-e. ,ci 4 -n- >• ’ t[ ,,, . v.n%
ti - . L’emplnomimnt No 5L a IVncoi- IT.CF.U1-IS, t’OFFl*UE> KT TUAIT.l ,»yr#

game est «le.i rues Poriiei cl St. ttcrinain. LVff-t «le r«* rcmètic «•xférîcur mu* rival \v\ _du.-r: mu*m
7 3 . L'emplacement No 5B à l’emroi- les fciolulcs « t autres ulcères ou caup'ires rn>1" va .ni m m » . ... v... „ . ...... .... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

gu uru ouest des nies Organ èt Ci-urain. • •• :,'S ••si. pr-«qn * *nr:‘cii«; * * x. I | •• . . . . . lt. . . . . . . . . . . . .  L . . . . . . . . . . . . . . . . . 1; 1 _ , , , ,v Dutihtmvo. (îa., dt : “Qu’un monut-tu rie *a ‘ —* prix—20 s L». .»• ;»«.
3" . I/empIacemeni ,N«» ti*) au uo;«l est

de !a n.« Curçrain. n, '-i.ou.r * .-j n. ww : ■ ='• ««» *■>”■• l« :i..„s „.i ! .«é.i. . ■>, ,..r > n.Ucuf tttaüs r,.».. i«.iiwiie i omicc, a un u ..e..x nn— . fi6 Lw aiiimau.N de chaque classe MWIIt
9w. L ompiiiccment N«> hl cn pr « ton- *n même u. . . . * m“ *■ n*' ,,uin**i*i*>- • *• . . . . . . . . . . . . . . . . . - -- •  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . • •• * * - . \ —•*»« » .n* «

«leur du ’emplacement cide-su* des gnu. jj.\ t( ;/ , c j
10 2 . L’emninceuionl No 62 ou MidI * . « ■■«*• «. .i .i i.u r m- «.mu n? |*ov* i JLME lill.lADL ULl Ul «r.iili». lUASM.. - iC OUT

ouest rie la rue Casnulî. •' - *- - - - -  1 .. . . . . . . .  1- - - - - l*‘—* • » - - • - . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ». »

- . •.* tvo.f t»e;ne n cn i»u»n • eq» r-tr.no;. u-ux .ü>; er •• cr« cami \ ^" h . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ,.r !..»< p’^es ser.mt ..ores ue refuser un
: - I; ' t -■ .■ . . . . . . . . . . . . . «‘•“•'USr'slinSS7^'^5l,0rC' avecso" pris‘Ti l’objet1 esliilié n’en fe#i pas iligtiip.

. [ chunme de rai<. ;. I .. ^ «•: n- en sept jours potin n,—O prix —1 «o» t* »
e >o*t nssfiftimort «rontomno, ’., f..,>..^11 wuÂVi.. : .m . .iernole Foui e meilleur F ui tin entier, dedeuxatrois .).« Lp< nmmanx seront attaches et mui» 'a
IMFDRTE «T Europe,—et » t lté> livant cambit ••?. ) aux—3 prix—2üs 15* 12' 6vl. garde de hmrs proptictoires, «jtii seront res-

s .7:1-5. ODD, À 25 pour cent .’M. T. 1. •,« *-p-cL.h • a:, n i...i .5 j r*ui le m-i • i.-a Fcn.iu t !.. itr, l ::n a i!':x an? | p0nsa(jl^.< (|c»? amdeittS et dommages qil'îlb*
• '7,7 l‘m .1 •• • i .'.;i- 'i.üirliv i|.ic i.Mlom ;i;llft,rs ! ! ! '\‘77" "'l 77 ' r7- 77rl7‘' 7'|1 l T 77 ~n^.'I-. 7' I-oui'irh e. J,; .tout u :roi, pourront rauspr ou sou!
m «u* •' • ' ' • * Ainsi, prophètes et cometcfî nous von# ...... • 5. ... in*—4 prix—29s los 10s ■ terrain ue I exutoition*

. r.a co nplàtement • ont • tvt \( ’,0ns mai te t! uéii « . * * . . IU Pour lafmeii lente Poulièhc, d’uni deux' ntif— 0OiLes animaux de c
" ■■■ '■  ..... •     , ! La M.i m ii M. J. Doherty & Çic.j sai.ii .................. f «iWd.^W d.'irait où tenu. »Ur t«..lewi7

rti.Mhrrtriàumi B'ulurtu H aucnc dit ( nUltsi RarcaéRrn pour déclarer «olci.rfelle-1 ««»«•«•«» nvni*nl «'*    ....... * j de^ûtotl^àIprix-M» la» lu. 6*. To T-us lés Cimraéti
/ mt.i. ut c r;’31 ,’.i. i wi . à t';!.v .!.■ M.n !o |.«v< : 3CME GRANDE DECOUVERTE. Jmf. classe. !e iocr de l’Exhibition,

souffrir, durant et sur lu

Droit p c,»*. dt* fr.'t îiu»- «!«•* n*. blessures *>
11 1 . L’emplacement No î au sud ouest «ioi.iiéi's par rxji o*ioi»s pu l.i 'La*-
ln nmnilc rue du vil ace ? ms. u t*. thiuuro, «*t «wctinr «ics partes ucoij.v,0q ?, , v ’ o r . \ b nui .antéos, Uoidcin donslcsiointtircs et « •
U- L emphiccmcct No l au su.l oueM | î|ar!i(l|1 r|^ M,irf,, p f.tt ,.mpioyé ,q foit«Mi.er« «• POU1
la gronde nie v! » village, tenant d'un ro nmaudé piu !•* faculté. i*«* reniocif tnnvei • jj mr

r. M»*in-
de

«ht la

“ *U‘î: u: CKUt'Ln a huoit dr s h a;; il Four l.l meillturc i’.iii»* de m u- * labour de

tctirs devront, avant 
ion, fane entrer dans es 

ivres du Secretaire, murs noms ei les ob-
u u a bon Ma item: uaowav ur.unr, hkci-lators nBs«uvi:.w rfcc Carndietm*-» prix-^ 20. tû.. . .,s vomlronl ex|libcr.

li* • j Pour u** * , , .
• anstilitiion se trm>v#» sen^ibiéincut altérée, «ni .♦* i tace Anglaise on croisée—*3 prix—*5> 20s 15s. St» Dans : examen des animaux dans :os

pi! “ '
nu

pendant, comme |c DROIT sans le ‘ Dans lol,,os h>s <'* !a i'our la meiilturoFair . de.lsimadt
•I \ ()ik c>t f Ions • Opinion .ili M. Lm>*> ^orp* penche à une tlécripitudè *:o:np!àtc 
.me du moin-A un tnoi v;ilé de *'t’j«>. elle viius delà maladie sVst tntpaié ue que qu’

ou • Four le menh ur Tuurran Canadien il«* plus de differentes cla.oo», ln va eursera concidèréo 
que qtdun soit trois an—3 prix—1.5s U»* 5s. / naÿ rannurt à Pace.

d'un con­
tient auprès- 

!e rendra.

tnr les Directeurs., armt'ûs Iîrcçuti-» * • ........ v recrarc \t *• i «••• .. _
i top tou vu par Iftur» signatures Doncucnt «l’tlal- LU \t lvr.>. Alais ne commute;: pas '. Aient* descendants comme un monument du prix—L>* 1«»*.j*.
v.»y ci Font recointiundé tonuno •• rm*il «*m i ( *e?t au PAVILLON ROUGE!! Rue j»As?é. Ce» moyen* cumliU-p* sséd ni dans leurs Pour le meilleur I aurcatt d’un an. «*«' i?ce Ai;-

M* • . Un tcrcum au stnl one t «le la rue cm«?<U* pour les coupuie* de Mbr«»s. de pnignaub Simon vis à vis le Matché. uipierffic.ictté un antidote cor.ne toute» Us ma- glaise ou croisée—t piix--15s U)s 5* 2* «».L ^ ^ prix pour un animai, chose ou effet dan*
ft A . . . a a a t. . * .. t _ ^ I .. .. L. I I . • . « ft ft ^ * * * •%« * * * * ^ ’* I- —a.aa ... A M

"nom ii mu! im\ avec uho maison vi uùiumi*
dêndéer*

1 lo Personne ne pourri* prétendre à hr

Sic. Maiciifrite allant jiiwiiTii In riviùrc -t 1rs UI.mup-s orc.iaiuuntWc !•■*< > bail..* m. S( Hvanimlu*. 
V,„ ,i . . , . , 1 . . h iuU-ift. La mar ne iU*s années ailiers en a aui$i| .xninneka. situé vts-à vi* les emplacements 1 4 m. , * 'ait usage. — — * —- —

II septembre 18

£f*dü8Mis *le>»gné>. r* ©

ailits ; Ictus ptopt«étés combinées enlèvent du Pour la meilleure Génisse de deux ans,de race )a mémo classe où il Quia obtenu le le.i 
',l'* 1 tores humain toute* !«-* matiôrrs éîiungdrcp ù son Cwlienne—4 prix— 15* lus 5* 2s 61 . , ’ , . «vh.tv.iï^r.^,— — — étut r.omui.et cou fou* àtoet le sytimnc une. Pmir U vneillrtue Géhisse dexUnx ans, de race prix, a I tint des dtux dt rnu r .s exhibitions

. # A . ft ft • Iff* lil.L a \ .* t f . ____ A

Pour les conditions Je lu vente «'adrearer L'Onçurnt et ns Pilules devraient èlrr employés
a't Notait e soussigné.

L*. TACHE, N. P.
Si, Hyacinthe, IS •mptrmhre 18,77.

dans le4 cn* suivaitt$,
limctntions. 
Itrù'.uics, 
i îrçurr'» 
Kngeluief r

' Goiite.FLÜiDE POUR ECLAIRER.

Le prix élevé des H,titles et Suit donne Lumbago.
P"a,.Un» ^ j'»'M F;ui»lc. IW »**n«- J'i.V.ÎVÔ'rht’7l,'.*a' "’
notnie, la prcqiraé et une lumière égale au iihumnlhme,
IDE* rien ne ' tit <»st nom pa ruble. L'expé- Daitic»,
nenr.8 prouve qu'il n’v o aucun «larger de ,b‘‘llr'».
«Va m\\ÿt i 9 j Du*îu-v Lbotullunlée*.

Lampes pour salons, ohnmbre» a coucher

5tal.nliv* •!«■ In peau» 
(«lamie» «î.Ntérieurr#, 
Maux de jambes,
Maux dr poitrine, 
Maux «IcTéîc,
Mm u.K tl<‘ goigo,
Maux de toute sorte
KaUuM».
U«>iA* ur des jointure*. 
t’iéfroe.

i

, , .. p \ i -q«f 11 pp rayonnante su nié.—apio* avoir exfripé le* don- Anglaise ou croit or—1 piix—15» lUs 5s 2s ù.l. du comte.
Al MH. J. IL »ï.\l I iliUL riu^, qu’elles aict.l c u domtciU «lam 1rs jioumon» ; J'ou r la meillistui* (iéni^*- *Fun an, deiace Ca- j.jo Chaque compétiteur 
tout en offrant ses renier* ou thns qu*tqfi*organr «pu* ce >o:t, ! n.«di«*nue—1;!.\—15$ UL 5s 2a ihb . . lni.n Amp
eiements anv* ner^mmes nui Qui «tue voi-s «ôv**z «pii sou ffr^r. nous vou» Pour U meilleure Génisse d’un mi, «le race Au- noi,r* * ' *ciements.flux personnes qui, Qui que vot-s $oy*-z «|! .
ont bien voulu .............. . "°11* A Sl1 'L ^e< 8lai.e ou r.oisé.-lj.nx^lb, »U« ■•-• -« 0J.

«-(‘i.'i'Tie* certains nue « ou? temoîgncrcz do Unir e».t 
par te pas<e, a I honneur , .u ité.
de !es informer, ainsi que e F.n un m>t, vr*44 Ttoi** (irait los Découvctte?

nn parti de In- 
oii par quel- 

i qu’un do sa famille, ou par une personne-
îi- * p,u.i ,* mt-i l»-iir Veau d:i p.»int«*mp», de race engagée à son service pour Pnnnèc, lahou- 

j C.omu,»*nnr 3 prix-— le* td* rt«r dans un temps donné pas moins Je Jeux
Four U meilleur \ e»u du pni«lem|\st, de rarr : , 11 , . . *

I nnhlir. en eémual quegon MAGASIN DE ! ,,wd keuL triomph.iteér^ de toutes le» infirtni- Angluise.ou ct«»iiét*—3 pJx—15* tu» o*. p une tes, t tèVr« 1 4,1 ' ’ ^ c “
M/mal-»J I 1 tVirn «nr»jj lAmlt « l'téiuui rtccubU-ut notre puuvte n.iiiitr. P«UJ la meilleure Vache à lait, «t»* race Gant- vaux ou bœufs et sa charrue, et pourra

« I MODES vient d ètio considéra!» «-meM * K A DW A Y «\* C ». dic.i«.-5 p.ix-2* 15$ 10.- 5.» ^ (kl.
augmente, ot «îuVIie est prête à exeeuter1 U’*2t l'.Aton Sh**t A\ V. I Pa'ur bi me-illeiit- Viche n Hit. J»*

avoir quoiqu’un pour conduire ses animaux.
qu'tMie est piuio a exectiiet ’ 11»?. KAson Shert *Y. V. I Pour U'm-iUcm** Vfrlic ii mt. *i«* rare \u- . .

tous les ouvrages qu’on voudra bien Int1 R«s L«u.èb» R. R. U. soie en vente dW j ^Ixisoou eroixéc—7» prix—20# 15* 10#5* 2*fid. l.»o- Lo J«»uret .0 lieu, ou le parti de la»
r.mln-r ; ello num ron«.lninment «n bel VW «’*•» ll" i,’ n:,1 "• .rt ,, o r* 8mc clause. ' Hour aura lieu, seront annoncés aux portos

L rui *• 1 ’ . inémrmt chrrta Dr. r.rc e»r, uSt. Uyanutlio.
• Mjrmue.it do Chapeaux, Rubans, Heurs.» n aué. Us>7. 1 T».Maladies v«inéririmf*.

T’!»*-*'r*1 ,,ü îoutl‘ Dentelltq Ooiflniva de Dante-*, Plume*', Bro
°îU derics. Patrons pom Hunier à vendri» ou à j

* . , „ i. ». i 1

'our U meilleur Héll.r »’»•• deux m s et pint—l .les cgli.os *lc cliaquo paroisse pendant ilvtiX
ilimanches conbécutih».prix—20» 15» td.»5*

Pour U* m**»l «‘ui Bélier «l’un hivonumicnt—3
. ......'i,vs in.“. *» • .. v-nd«ir<»«ix é!r.f»li>o-mrut» di prof, ••«Plir? , , n.j;,, \,I<%:.IIM ,Trfth,|-
,am#* Cl cuisine^ de lu plus grande élu- „OI.,.ow»v.N« M*»««len L..we, N« w-Ynrk. a j '' 1 „1W ‘ nmlr n»4,„n.

A VENDRE. prix—15» 10.* 5». Les Dîrcrléurs vie la Société se ré*er-

gonce.
Verres à vin et à cltniupoguc, a l’eau 

*utr«a verreries, des célébrés muiuifunturo* 
(!e Biihton.

«nuuu 2H, Londr**>» clic* tous le* pharmaciens. aatoritineni uo ^umi^urus j 
t v{ j,.. vrndcnrft «b* ««nnètlo» «’•♦•* Ktal‘-Rni« «?t ctf des Sucreries île tonte** quid 

mun ie civilisé, en balte de 25 cents, 091 oentB cl AI .U). GAUTHIER ro«;«*

Pour )r uieiilem Bélier de l'année—3 prix— vent te droit do sub^tin.er nnv somme*

$1 chaque* , , ,
On é|).«rgne bcaiicoupcn adictnntic» plua-gtan-

les pharmacien» ! assortiment do Chnus'Uiros pour Daines, et UN SUPERBE EMPLACEMENT de j ir»«* tüi »*. . ! iPnreeut odVrtes comme piix aux rompèn*
1 S0 pieds Mitr 90, situe «lantt ln ville do St. | Four «ameilVurc VIrebis ce t»:u.» ne Jeux an»— des objets ii*ulilito domestique ou»

’* .'il> i Uya«itU»US au coin »l« nn Gironar.l et | 3 memour H.ebisÆUm «n—3 pjix — Iîm autra ’ ' '

, U» -MOULIN A BATTRE, nul par un .les. , , , . ...'!i«vu:, mamifuctiir.. «Irt Bcithier. _ i. ![r«?^«er't pour ch

# JUtIN CUÀM.1 «D. ! rfi n,ât»4ic accotn «igiU.3! c. aqu» bitte.
5t. rlnr.intfio t «»«ni.»m:>i n IH57 i c. i i >• ...LtiL» l saintunlbru 1 b»/.. »

des pv 
chuquo ces

Hyieînffie; 15 soplembic I StïlyacnUiu*. 1 septembre l L
‘tCff • «x4; ’fSfT i.* .î WïTTl {C .«î

îles.
reç(»it les modes

Paris et des articles tous faits au dernier; Bourdage, vis-à-vis le couvent «les Svet.rs
articles ‘ jugeront convenabl*»*

gpftt.
ftïMAItaURZ UIi:N« MAISON DF. MADAME

il). 5$. %
Pr*«u h meilleure Biebiï de Panne pn V*de la Congrégation, avec un solngc en 

pierre. Pour les oonditions s’adrOMîcr à J.115- UL 5s.
AHC1MMBBAUI.T, W.ACB nu M.vncnfi. J SOUTH WORTH, à Suraba. 4me classe.
St. Hyarinliiu Ü8 auu» IU57. ' 3 imUct 1857. rm.r 'c meilleur Cotte» eniwr, dr rH» ». un,,

| d'offrir*
A. KIERSK-WOSKI, Primait. 

L. PICARP, Sec.-Trûor 
St. HrariMhp, h'* xrtru.brf 1S5T

f kD T »*

9
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Si. Hyacinthe, 29 mai 1857.

/#£

MAGAS.N D'EPICERIES & PROVISIONS
l.l<ltirur«

EN GROS ET EN DETAIL

MA RC H K. ST. MYAClNTHI

a ~

m

NOUVEAU MAGASIN
DF.

SL DENIS 8. MARECHAL.

fi

6R06BIIE2, PROVISIONS, V1XS ET ; sxmext «• «unat m
1,11)1 El RS, lVI'u lAUt * ui makuhë

LES........... ..... I'k»»i»»r JW JJE,£‘Ti.,™S.'irK*'
cor an publia lio St. Hyacmllio Pt cn qu’il en n reçu •Irpufc quBil tii-nt nij]füari|*r,T,f,‘t 
virorn, ou’il* viennent d’ouvrir jn nouveon i môme temps il iiifoims te* piuiiquet h ul 

® -___ le» général» mi’il vient île recevoir n* *

PLACE I)U MARCHÉ

2
K*
•r.

P3

{•UEMI\ DE FER DI1 ÜHWD TH0.\T,
CHANGEMENT D'HEURES DE DEPART.

DEPLUSet aprtij LUNDI, le 31 Aoi t 
1Sj7, !••» Train? laisseront St. Hyacinthe 
comme mit :
Pour Montréal........................ 9.2$ A. M.

(Trough fret).. 12.23 V. M.
r» on U• • •••#•••••••••• 17 • % V

.. (Exprès)............... 8.90 “
Pour Portlaml (Expre**). . 8.23 A. AI. 

(Trough fret) .. 11.33 “
(Accomotlmneiit) 3.33 P. AI. 

Pour Québec (Express).... 4.30 ,,

M. P. E. LECLÈRE a l'honneur d'annoncer à >0* nombreuses pratique* qu'il vient 
Je recevoir un assortiment considérable «le (■ ROC ER 1RS, de PROVISIONS, Je 
PAPE IT ERIE, de LIVRES J'ECO LE et de toutes sorte* de PAPIERS.

a i sst :

MAISON CANADIENNE.
MARCHANDISES NOUVELLES DE 

PRINTEMPS ET D’fiTtë, 
GROCERIES ET FERRONNERIES,

\r.. Ac., &r.
rLACK DU MARCHÉ.

LES souligné*, tout en remerciant ie 
public Je Pencotinigeinent \\C\U en ont 
reçu depuis plusieurs année*, annoncent 
en même temps qu'a lin de pouvoir répomlre 
à toutes les demandes et à lotis les goûts de 
leurs nombreuses pratiques, ils ont agrandi 
considérablement leur i\Iaga>in, ou I on 
trouvera maintenant un assortiment de* p-u*

és de MAR

MAGASIN D'EPICERIES, .
dans In inai-on ancienneinent occupée par | 
M. Hhünfi.i.k, près du Pont des Moulin».

qu’il vient de recevoir un iioûvat 
sor liment de UT®«

FERKONÎPESIE ET OROCERlu
*•<

Ils auront constamment en mnins tous les | dr tons lei^qn«iiféltq||li|
article» une Ton peut tiotiver dan» une ! «u IH^IIIt iii >tiirrhé |K»Mji>|*. q,b 
n,l,ULH Hl,ü » m» pvui ». | ! ou ne pn»»e pas devant «on {\ * *

| mnifon «le .Mme Aichutubntilt, >uns %»y '4

Un asvortimrnt de, plus complots de VERRERIES et do FAÏENCE importé di- considérées et dé plus variés df ^ 
rcctement d’Angleterre par les ici vire* Amman go et Ottawa, ce qui le inet en état de ! Cil AN DISES Shi il K. , * ‘
vendre à meilleur marché (pie qui que ce soit en cette ville. : ^ ^ l t l Im n ^ ( ' îînr ï? !?1Ps
Si vous voulez économiser voire argent venez voir son Assortiment. f.fvo^Vi^fmK °!., JmL mu

G root* rie de premier ordre
GERARD&DANSEREAIJ. 

j\\ /?. Leur va Me Ecurie t-cra, gratis, à St. Hyacinthe, 8 Mai 1856.
!a disposition des personnes qui viendront -• - -------------  -------------
acheter chez eux.

St. Hyacinthe, 19 juin 1857.

I IUMIIEÏÏ IIB DIIIIICIIiE.

L IL L. SOL Y.

JTT1ITI1I!
«

omw»r

m: fias : VINS et LIQUEURS de toute sorte, ME 
IdECINES AMERICAINES patentées,

Il vient “d’ajouter à son établissement une ROULANtiERlE, ce qui le met en éfnf Vi p | a rr R RS pour les rhumatisme^, 
fournir au public la meilleure qualité de PAIN qu’on puisse trouver en cette ville. A ‘ p p \ \ ^ ws^ M \ R K C11 \I 

pst aussi prêt à prendre tontes espèces de commandes pout PATISSERIE au meil- j ^ ^ • cinthe' !9 Mai 1857.
de fournir 
Il est
leur marché possible.—28 jui let 1S57.

j •

ISIDORE LUPiEN

JOHN CHAMARD j

K 

< l

DIVISION DE L’OUEST.
Le Train Exprès» pour Toronto, nnélhi.t 

aux principales stations, laissera la Puinte
St. Charles à........................ 7.00 A. M.
Le train »!e Nu t do h Ma’le

pour Toronto.................... 7.43 P. M:
ties Trains sont en connection, u lu 

ronto, avec les Trains Express rt de la Malle 
de Gre.it Wastern Riil-Koad pour J f « mil 
ton, Détro.t. ('hirago et tonies places dans 
UOue-t.

S. P. BIDDER,
Gérant Gêne ml. 

Montréal, 30 août 1S37.

m

GRAND AVANTAGE
V Cfitx QUI VEULENT STÎAIUI.LKU A HUts

bas enix, au plus gros magvsin dk

HARDE FAITES,
DK ST. HYACINTHE.

\muTiA\msEs xoi ïf.lles

HKÇOIT r.N* CF. MO MK.VI SON
ASSORTIMENT D'AtTOM.XE,

cuivre. Bêche? et Poêles. F'ourches, Pentu 
res, Couplets, ferrures, Vis, Crochets, Tar­
gettes, Limes, Haches, Scies, Godendard*,

un des plu» considérables effet en cette ville. Scies de long, Poudre a tirer. Poudre à mi
npr, Plombs à tirer, Postes, Fusées Patins,

SOCIÉTÉ DE CONSTRUCTION.
DE

CROCERIES.

achetées aux* f.vcxns a montiu \ i rr
FlItRIQUÉES EN H A R DES FAITE? CIIFZ

P.-L. ROSITAILLE.
I.F. soussigné tétant apperçu q"* j l »** i bui^- 

»ait L»ü prix sur »•« H.1 RI)FIS Kd/l'i. ; u- i 
»*n vendait, quoique, cependant, quelques mnr*

A Phonneiii* d’intbimei ses prutiquea el le pu 
Mic on général, qu*A paitir du 1er MAI d a 
f!.ni‘|ioité -Jn boutique il.m* a maison <jn* l vient 
racheter, nie CASCADKS, p»ê* rue MomJoi 

a Viiseigne de l.i SËLLK DUltl'K.el que Pon 1 
tr'Mivcia toujout» eh* 7: lui, comme par le passé 
lotîtes mm ^ PATH LA G FS CANADIENS 
AMERICAINE SELLES, BRIDES, VALISE* 
et POU I R M A N PEAUX» &c ke.t faits dans le 
teiim*r goût et avec les meilleur* matériaux* 
Potts ccs trî.rl s étant libi.que ch* / iui, il pout- ' 
ra 1*4 vendie aux même* |>» « \ qtl*à Montreal.

St Hyacinthe 1er nui H -7.

CI!.! VOF.M['\ TDE domicile

REMI MAILLET,
TAILLEUR.

Hu ofiViii t Ms rem*. ri u,mt‘nt> 
à 60s pratiques pour l'oncoura* 
m? in tînt quM eu a reçu, a Fhon 
n *nr do io* itilbrmer qnM dé­
monté aetm* lomeiit au voit 

\V \ îles rues Ste. Anne et St. 
|f \ j ^rT-Q/ Antoine, et qu’il se chargera 

de tout* ouvrages ipFon vomi;a bien iui fniie 
l*nr. Reecovani les journaux de modj?.- 

\ gieterre et des Ki«ibd ms, il peut ho* 
b V les me '•leurs dans le Irr iter goût 

S». Hyaeintlie, 28 avril 1837.

iM. Il KRI RL L, informe respectueux, 
ment le publie ijti’il vient de «’établir à St* 

: Hyoeinthe, rue St. A moine, don» la uiùi^n 
i«lu Dr. Fi one h, el qu’il est ptêt à exécuter 
tous oidres qu’on voudra bien lui i|or*t!Pr 
pour M Kl HLKS, J ans le genre français 

I et autres, en bois de tontes espèces. Soti- 
peu de jours il aura à vendre qiirlqrev 

. Couchette» françaises. Miroirs de toi’citc» 
Lnvemnins, etc., etc.

St. Hyacinthe, 3 juin 1837.

BUREAU DE DIRECTION.
L'iion. L V. StuoTTF, Vrtsidnit,
M. Laframboise, Ecuieh, Vicf-PrtsMtnt
L. Boivin, Eccieh,
M. Bucklkv,
L». Del note,
P. Lamotuf,
M. Tuncor,

•i
«c 
• » 
««

Thés verts et noir», Café vert rôti et Ponii,f>s 
moulu, Sur.re< île toute espère, Molasse et 
Sjrrops, (Rjîmiis noirs et amandes, impor­
tation 
variété 
Belmont 
senccs
Empoie ef Pierre bleue, Tabacs eu variété, Mme, Biases .1 mine, fcc.,&,c. 
Conprose, Indigo, Kpicex, Biscuits, Cra* 
kerp, Fleur extra superfine.

Fouets, Rouets, Renux, Rompe», ( haines a chand^ im at#*m n* qu'u leur cou «dt v ivi-mum
: parccqu'il wnd.iit H.iRPKS hAlThS «* | 
1 trop bus prix. Nta'gré cela il s’est encore J« cide i 

» a baisser de nouveau, trouvant qtiV> v.m*lr«o
» mieux vendre DFJ-X MILLE SCH TOf’TNceti.

Tiuirs IE HT.
A VENDRE,

:u.u .le cette automne,) Savons en grande Poêles doubles, Poêles .le chambre, Poêle»1V!"** ’ii'' '"Vv.l'j "iV-iT i Xiir*'"vSé 1 r\’P BFI I P PROPRIETE cn U- ' riENT S0N
, ’ L’*'. 'Uli < .Tiimn mi, Je cuisine de» Frois-Riviéres, ! oêles de eut-j j-rn),.,.f eî iin^i en proponinn pour es V.->t.s j , ,%v n**hii> d’E>y, réputé pour l:i qualité >u- g, j.j r,

. Itnonr, blanc ue B.ile.ne, Marinades, hs* sine de Boston très complet», Pinces et j le* r.iln'M*, avantages dont !«•* acheteur, retir— j . \ ,, .......... ! . ...|..
nce», Pondre potir la pâte, Saleratus, j Pelles, Vernis nour niveaux Tuveaux I rwrt tout l<* profit. Lui. meilleur awortimnni d» I l” • L "c ’........., ..... m t. .-...... -.-..a iff P niy-üiix, tuyaux. „ .inr . , „ „ * le Waterloo a Melbm.me, sur le chemin d., 6 TP

ADR IONS LS D’AFFAÏKES,

D. G. MORISON,
SOTjIIRë,

A tr.n.porté *01- Bl'R K AIT, rnin ,!„ t; . 
.V LA K R\MRO!Si: t r l>KSSAI! t.I.ES.

St. Hyacinthe I er j857,

AVIS. '
Messieurs Ouimet, Morin et Mnrcltund 

suivront n culiéremeiit le circuit de St. Rva 
«inthe. Bureau, Hôtel Pajeau, St. Hva- 
cia’he. M. Ouimet se icmim huit ;„'lir. 
avant chaque terme, au dit bureau, ut) il 
pourra être r-onMille*.

OUIMET, MOlilX »:r MARCHAND*
.8t. Hyaeiutlie, 12 août 1856.

JULES LAMOTHE
avocat, '

A tmn-'pnrti» *ou Bureau »)uns I» hèt!^ 
.*.• 1 Iii6titut des Artisans.

uui: latiia*.: hoisk.
S:. Hyacinthe, 1) mu*. I >’u».

CHARLES LECLERE.
avocat;

ni hcai dans la maison nr. 
U CM NON, HW. ST. IIYaCINTIIC. 

Hrariuthc, 6 ma» 1836.

SURTOUTS Sl PANTALONS, , . . a*• »p. * . , , , » ■ Mai»»*, a un mil e de diptuiu e «le ; r.giist***n Oi .tj sct ( a»tmi;s. q«» on puisse »l«Micr u.iii* ; b > , .
St. Hyacinthe, ainsi qn** patrons 'c V»*«t»*>, C.’oU , if' inogusms, d»*s idoupus a laf-n»’ e. a *» h*. ^
G.uit**. Mme hoir-* du poch»*, Ch»4ir. ib.C”*, C ji pies il’ime maison d cc*»!e ; Sa terre est 

j qu«îtttî> «le l);ap., «N**.. \*c.

LEON KOBITAILLE.
PEIXTl’ftE CT VERMS.

A. C. Papin EM', " Avocat 9
O. Desilcts, a .Solaire
E. L. R. Couilla nu Dr.srnf:s\ .Vff.-TrcA.

AUDIT I.UHS.
MM. D. J. Morison et A. A. Papineau.

INSPECTEURS.
MM. M. Pi. a mon do n et F. Morin.

Bureau de la Société, rue St. Hyacinthe, 
ouvert tous le» jours, les dimanche» et fête* 
exceptées, depuis 9 h. A. M. à 5 h. P. M.

Les actionnaire* de relie société qui 
n’ont pas «ngnè la dernière déclaration sont 
priées de le faire de suite.

Amendes sur arrerages cinq ce.ils par 
part, doublant tous les mois jusqu’à la pour- 
tuile légale.

Le c nquième versement d’une piastre par 
onrt devra se faire LUNDI, le 3 OCTO­
BRE prochain.

La 5ine vente d'argent aura lieu jeu Al, 
le S OCTOBRE prochain, dans la Salle 
du marché, à sept heure» et demie du soir.

Tout actionnaire qui désire devenir adju­
dicataire, devra déposer dix piastres, entre 
le* mains du Secrétaire-Trésorier avant 
l’heure fixée pour la dite \e ito.

Par Ordre
E. L. R* COUILLÀRD DESPRES,

Secrétaire- T résorier.
St.-Hjacinrhe, 21 Juillet 1857.

VINS ET LIQUEUHS.
Vitu .le Porto, .rn.pa^ne, Bordeaux.1 toutes grandeur», Mastic, Tèrébentine, ! EnseLmi ju Sloufoil BDncntr Pavillon i " 

Sherry, Champagne, Brandys, (îin, Wi>key, Huila »le lin b«uii!!ie et crue, Huile de pois* ! ^ Ronce.
Bierre, Porter, Ale, Syn»p«, Eau de Plan-j son, Ifuüe d “Olive pour lampes, Fluide 
tag‘'netf et tout ce <ju» appartient .t celte pour !ampe«. 
ligur.

nt comp-

AVIS PUBLIC

I>e Dr. FELIX VOOEU, .le Mouiréal,
Médtcin Vétérinaire, breveté de* écoles 
de France, a l’honneur d’in former les per­
sonnes, que cet avi* peut concerner, qu’il 
•e tiendra à la disposition de ceux qui au* 
raient des animaux malades à présenter à 
•on examen ou à faire opérer.

Une liste est déposée au bureau du 
Courrier de St. Hyacinthe, et aussitôt qu’il 
y aura asscvde nom», M. Vogeli se rendra 
ici.

St. Hyacinthe, 3 juillet 1857.

FERRONNERIE.
Fer de toutes proportions, Tôle et Fer- j 

blanc, Iv-iin, Ziiijj. C * i n i j iron* a *uupe et a i Acitêîe tous le$ grain** pour arg?r 
sucre, Bombe Saspane», Chaudrons de I tant.

Argent comptant, pas de Credit.
St. Hyacinthe, 24 Octobre 1856.

IMPRIMERIE

COURRIER DE SAINT-HYACINTHE.
Tous ouvrages concernant l’art de l'Imprimerie seront exécutés 

dans lu plus bref délai. On y trouvera constamment toutes les 
formules de BLANCS pour les Cours des Commissaires et des 
Juges de Paix ; Messieurs les Notaires y trouveront des Contrats 
de Vente et de Mariage, Obligations, reçus d’Obligations, Billets 
en Brevets, etc., etc. "

Aussi : Un Pamphlet contenant les

(MflHS H1I1IS IIS OMIS DE IM!
D’après l’Acte des Municipalités et des Chemins de 1855. *

•n plein tappnrt avec sticreru* garnie d<
i-.. . rv ... , i ....v,., ..v,..................... . ; l»j»ouets, rhaudiére» eu lorbhmc et grandeIII I ^ °RANn^ R?*» v,s A;us M“ C,lD0!l.fT“l ebaudiére eninuraillèint. Lo* bâtlmenu

ont neuf» et assurés pour deux ans a un* 
bonne assurance ; un jardin plante d'ar* 

j lires tVuotier* de meiÜeure choix, condition^ 
j facile* et libéta ca.

S'adresser au pi »prietairc soussigné.
‘ F. VIOLLEITI.

K v. 26 mai 1837.

SIGQTTE ET CHAGNOK
Aocata.

ne St. Hvacînthe. a côté du Buiuau
DE P* 1ST t.

St. Hyacinthe, 23 décembre 1856.

—aussi :—
1500 minots Sel.
1500 chaldrons Charlion do forge. 
500 u grille.

EL PA7S AVANT TOUT. ”
FONDERIE CANADIENNE

DE
J

AVIS MX MALADES
LC Doeteur George Leclerc annonce 

leapeetueoseineiit nux peraonne* de la ville 
et de la eampagnet qu’à la «ollicitation d’un 
grand nombre de «e« amis, il a’eat décidé à 
pratiquer aa profession de médecin. Las 
paraennaa qui veulent le consulter et l’ap» 
peler auprès des malades» le trouveront 
ronetamoentè sa Phar.nacie,rue Cascades.

Le Dr» G. Leclerc, continu# toujours 
comme par le pa**é à garder un asiortiment 
complet et varié Ji5 toute» sorte* de médi­
camenta, article, de toilette, &o.,&r., &c.

St. Hyacinthe,2 septembre J856.

PIERRE SOLY.
M. SOLY, tout en offrant ses remercîments aux personnes qui 

ont bien voulu l’encourager par le passé, à l’honneur de les informer, 
ainsi que le public en général, que les agrandissements qu’il vient 
de faire à son établissement, lui permettent d’exécuter toutes sortes 
d’ouvrages en Fonte, Fer, Acier et Cuivre, tourné ou non tourné ; 
Presse à Foin, Mouvements de Moulins à Farine et à Scie. Aussi : 
Cribles, Charrues, Boites de Boues, etc., etc.

St. Hyacinthe, 11 décembre 1S55.

longe
St. Hyannihe, S Mai lS -7.

AUX FABRIQUES.
200 Ibs. Cierges 8. 12, 16, 20,

Fluide,
llnilc d’olive,

Lain pions,
Vin de Messe.

Chandelles de Cire. 
JOHN CHAMARD.

Fromage anglais,
Fromage de Gruyère,

Fromage américain,
Beurre frais et salé.

JOHN CHAMARD.

Faux de fer,
Faux de ensteel.

Faucilles.
Javelliers.

Manches de Faux 
Fourches,
Hataux.
Pierres.

Moules.
* Barils des champs.

ET
300 tinettes de Beurre, 150 pe­

tits sacs de sel moulu pour le 
beurre.

JOHN CHAMARD. 
St. Hyacinthe, 31 juillet 1857.

~ MUSIQUE.

! PROPRIETES DE CHOIX \ VENDRE.
; (ürPour les détails, voir les Afficliea.^Çfl ; 

Le» condition*seront facile». S'adi tâi*ûl 
m propriétaire pprsorincDemfnt, â St. Hyn 

‘ cinthe, ou par lettres aiïianchie*.
' D. G. MORISON.

St. Hyacinthe, 11 avril 1856.

A VENDRE.
PLUSIEURS LOTS DK TERRE, si

tué»dan» le township d’Upton ores de PE- 
^li-e neuve de St. Ephrciu dT’ptniu et du ; 
dépôt du chemin de 1er de la Rivière noire 

S'adresser au propriétaire
‘ B. OUIMET.

30 décembre 1 S36.

U FRAMBOISE ET PAPINEAF.
A vocale,

nUK LA KIM M MOIS K .
St. v m*mit} c , I 3 m» j 1 8?»3.

BOmiERVILLE ET MARCH,

.4 VOCatH.
INT TUA N S FORT ù LKUIl OFFICE ItUK Cas 

cadf.s, maison du M. Archambault. 
G. H. DuBouculrvillc, 

Cns. March..
St. Hyacinthe, 8 mni 1837.

GEORBS F. AUSTIN.
ARPENTEUR LT AGENT DES TERRES, 

OFFICE ET RF.SIDEXCR,
Rue Luframboisc, Si. Hyacinthe.

Dr. TRESTLER,
DENTISTE,

A transporte son salon au
N0, lit!j, Rue Notre-Dame,

des>UN «in Magasin de M. L. I*. Boivin. 
Montreal, 3 avri*.

MANUFACTURE

&

LE BUREAU D'ENREGISTREMENT
DU COMTÉ PE ST. HYACINTHE,

EST TRANSPORTft
RUE ST. DENIS, PRÈS DU MARCHÉ, 

Maioon de M. d’Octave Maurice.

E ST. SXH1AIV,
XOTJ1RE. 1

T ent hod élude <1 ptiL 8h. A. M. ju«qu*à
5j h. P. M.

St. Hyacinthe, 21 août 1857.

A. RICHER ET il, RIMAILLE,
DE LA VILLE I)E ST. H TACLNTHE,

Informent le public qu’ils ont formé une 
société, pour recevoir et exécuter tout ou­
vrage comme HUISSIERS de la Cour 
Supérieure et de la Cour de» Commis 
•aires.

Déplu» il» se chargeront de collecter de» 
compte» avec autant d’exarlitude et de

«h' -.
8t. *h-. 11> Y»* l^^’f

A, LAVALLEE, informe repectueuse- 
ment le» messieurs et amateur* »le musique 
qu’il a transporte son atelier dan» la grande 
maison de M. A. Archambault, rue Casca­
de», et qu’il est prêt a réparer toute* sorte» 
d’instrument* de musique le!» que ; Orgue», 
Pianos, Harmoniums, Accordéons, Violon», 
Clarinette», Instrument» de cuivre, son ou­
vrage sera garanti.

Il aura toujour* à vendre, et au môme 
prix qu’à Montréal, un asHortiment varié et 
choisi de Musique la plu» nouvelle et de 
chantons le* plu» en vogue.

Il donnera de» leçons de musique à do­
micile et se transportera hors de In ville 
pour accorder les Pir.noa.

.Y. B. Toute commande aéra exécutée 
«ver b» pin* irn.ftd#» promptitude,

A V’ r ALLEE.
tlvanoihr. r i v,*r Ï5u 4» V#

i st. iim m iiE.
M. ANTOINE HAYE,
A l’honneur d’informer le public qu’il 

vient d’ouvrir une MANUFACTURE 
DE PIANOS, à St. Hyacinthe.

Le» Piano» qui sortiront de sa manufact­
ure seront fabriqué» avec le» meilleurs 
matériaux importé».

M. Mayè ayant été employé pendant 
longtemps Jan» lew me il1 cure» manufactures 
de New-York et Boston, se flatte de pou­
voir fabriquer de» Piano» qui pourront ri­
valiser avec le» meilleur» Piano» importés 
dan» ce paya.

(Ü“ PRIX MODÉRÉS.—Condition» fa­
cile».

G3* Tout Piano ecirti do sa manufacture 
«era garanti.

N. B.—Il prendra fie vieux piano» cn 
échange de neuf».

Piano» réparé» dan» lo plu» bref délai.
Référence, au Dr, B. De La bru ère. Mau 

rice Btickclcy, St. Hyacinthe ; Meurtre 
Beauregard, Lnprèacntntion ; les dame» 
du nouveau couvent un St. Hugues; qui 
ricanent d’acheter des Pianos de tie' vnant>- 
f'ictnr»*.

• r üynrnth#, 31 octobre IH95.

E COURRIER OE ST- HYACINTHE.* ^ '**•' -***^*^* • -1 . n r —.n.—i - r - « ••
CONDITIONS D'A DON.NLMLNT.

Ce journal se publie a Saint-Hyacin­
the, (BtiH-Cantidn) et parait DEUX foi» pat 
semaine, lo MARDI ci lo VENDREDI.

Lo prix de l’abonnement est de 10s. par 
année, payable par Semestre et d’avanre 
Uno augmentation de 3». sera "aile par cita- 
quo année a ceux qui n’auront pas paye 
d’avance.

On no reçoit pas do souscription pont 
moins de six moi».

route» Lettre», Correspondance», etc., 
devront être adressée», franches de Pot* 
.au Bureau du Journal, à St. Hyacinthe.

Ceux (|ui veulent discontinuer son obiité 
gé* d’en donner avi» un moi» avant leur 
Semestre échu.

Paix dkh Annonces:
Six ligne» et nu-de»Roua, premier» 

sertion, 2». 6d., et 7J pour chaque 
vante ;

Dix lipne» et «u-dessoti», pi ornière 
tion 3». 4d., et I()d. pourchnqtie «ni**

Au-doHHu» de Dix ligne.*», première 
tion, 4d. par ligne», et Id. par cliatf • 
gnn pour le» inhertiotiH suivante».

Le» annonce» qui non» seront nil 
•»nn» direction, seront puhlié>» ju*m * 
‘•ontrnire.

On traite de gre à gré pour le» A,,r 
sèment» d’une rertaiao étendue et qn* 
«ont <)tm publiés pu» do mots moi».

BD ITBüï-MLOFWBTÂËBLE ,
P. J. Gvtttjè.

» «
lit'-


